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Après le vendredi 13: l'optimisme règne 
dans les marchés boursiers canadiens 
Les pertes, croit-on, seront effacées dans trois ou quatre semaines 
R U D Y L E C O U R S 

C omme d'habitude, or. a enregis­
tré hier aux Bourses de Toronto 

et de Montréal les mêmes vagues de 
fond qu'à New York. Elles ont per­
mis aux indices TSE 300 et X X M de 
terminer la journée sensiblement en 
hausse. 

Le TSE 300 a gagné 36,55 points à 
3 927.29, une remise à flots remar­
quable quand on constate qu'il avait 
plongé de I I 5 points après les 40 
premières minutes de la séance. Cet­
te chute faisait suite au plongeon de 
I4I.69 points, à 3 840,74, vendredi, 

dù à une dernière heure particulière­
ment houleuse. O n a donc regagné 
hier tout près de 40 p. cent des per­
tes essuyées le vendredi 13. Le T S E y 
avait laissé 3,51 p. cent de sa valeur, 
soit moins que les 6,9 p. cent de la 
moyenne Dow (ones. 

D'aucune façon, avons-nous assis­
té à une répétition d'octobre 1987 où 
le T S E avait perdu 76 points le ven­
dredi avant de dégringoler de 404 
points le lundi suivant. 

À Montréal, le X X M cotait hier 
2 012,26 à la clôture, en hausse de 
40,54 points. À la mi-séance, l'indice 
était descendu jusqu'à I 893,01, soit 
79 points de moins que sa cote de 
clôture de vendredi où il avait aussi 
fondu de 79 points. Montréal a donc 
mieux fait encore que Toronto en ré­
cupérant plus de 50 p. cent de ses 
pertes. Le X X M avait en revanche 
perdu 3,8 p. cent de sa valeur ven­
dredi. 

Ces résultats n'indiquent pas tou­
tefois les tendances du marché dans 
son ensemble car. tant à Toronto 

qu'à Montréal, seules les valeurs sur­
es ont permis la récupération. Los li­
tres à la baisse ont largement domi­
né les titres à la hausse: 581 contre 
236 dans la ville reine et 325 contre 
100 dans la métropole. 

Quelques heures après 
Les transactions ont été encore 

plus élevées que vendredi, fussent-el­
les exprimées en volume ou en dol­
lars. Cela n'est guère étonnant si on 
considère que les marchés canadiens 
suivent l'évolution du marché new-
yorkais avec quelques heures de re­
tard. Il a fallu en matinée, rattraper 

d'abord dans une certaine mesure le 
niveau des pertes enregistrées à Wall 
Street vendredi avant d'amorcer la 
remontée durant l'après-midi. 

Nombre de petits investisseurs en­
core sur le marche maigre le krach 
de 1987 ont donne des ordres de 
vente à leurs courtiers durant le 
week-end. Ce sont ces ordres qui ont 
déclenché la dégringolade du début 
de séance. 

Toutefois, on a peu ou point assis­
té à ces témoignages de boursico­
teurs en larmes parce qu'ils venaient 
de voir leurs économies volatisécs. 

Sur le parquet de la Bourse de Montréal, où les nombreux papiers de 
commande font foi de l'intense activité d'hier, l'atmosphère est plutôt 
à la confiance. PHOTO JEAN-WES IETOURNEAU. U pmse 

Sur la galerie des visiteurs de la 
Bourse de Montréal, on comptait 
d'ailleurs plus de journalistes que 
d'investisseurs inquiets. 

Les gros investisseurs et spécula­
teurs, loin de céder à la panique, 
sont restés en touche pendant les 
premieres heures avant de se lancer 
a tond de train dans la chasse aux 
aubaines, provoquant du coup la re­
montée de plusieurs titres. 

Ce ralliement a. bien sûr. valu des 
commentaires optimistes du minis­
tre fédéral des Finances. Michael 
Wilson, selon qui la volatilité per­
ceptible sur les parquets n'est pas de 
mauvaise augure. « En 1987. a-t-il 
rappelé à quelques journalistes de la 
Colline parlementaire, les gens di­
saient que le krach boursier annon­
çait la récession. En réalité, l'écono­
mie s'est mieux comportée que pré­
vu en 1988 et en 1989.» 

Cet optimisme était partagé par 
nombre d'analystes financiers toron-
tois. déjà prêts à affirmer que le mar­
ché boursier canadien aura complè­
tement regagné le terrain perdu d'ici 
trois ou quatre semaines au plus. 

M . Pierre Lussier, responsable de 
la recherche chez Tassé et Associés, 
se veut plus prudent: « le suis con­
fiant que les fondements du marché 
sont suffisamment solides pour qu'il 
récupère ses pertes », dit-il sans tou­
tefois se risquer à la moindre prévi­
sion quant au délai. 

À ses yeux, lu séance d'hier mar­
que « le triomphe de l'opinion con­
traire ». 11 fait évidemment allusion 
au dicton voulant que le marché se 
comporte généralement dans le sens 
opposé des prévisions des investis­
seurs. 

Le projet de Pliska ($1 milliard) amènera 
6 000 nouveaux résidents à Pierref onds 
L A U R I E R C L O U T I E R 

L a PME Pliska Inc. lance un pro­
jet immobilier de S l milliard à 

Pierrefonds et en mijote d'autres, 
dans cette ville de l'ouest de Mont­
réal et dans la région de Palm Beach-
Stuart, en Floride. 

L'entreprise familiale qui u gagné 
la première manche d'un procès 
contre la filiale Prodevco des ingé­
nieurs Lavalin, créera 500 emplois 
avec Les jardins de Pierrefonds 
Ouest qui accueilleront par ailleurs 
6 000 résidents. 

C'est une dame originaire de Bul­
garie, Maria Gelcv, en principe à la 
retraite, qui a fondé la firme Pliska. 
Son mari, Ivan Todorov, administre 
Pliska. Sa fille unique, Dolia T. Iva-
nov, informaticienne depuis 15 ans, 
est vice-présidente au développe­
ment. 

Le couple de médecins a quitté So­
fia en 1970, en voiture, avec sa petite 

PHOTOTHEQUE PAUL-HENRI TALBOT. L>Pnsse 

Pour la pelletée de terre traditionnelle, le ministre fédéral Gerald Wei-
ner ( pelle à la main ) est entouré ( de g. à d. ) du maire de Pierrefonds, M. 
MacOonald, de Dolia Ivanov, de Ivan Todorov et de Maria Gelev. 

Esso cédera 68 autres stations-service 
Presse Canadienne 

OTTAWA 

L a pétrolière Imperial O i l —la 
plus importante au pays— a ac­

cepté de vendre 68 autres stations-
service au Québec pour que sa main­
mise de $ 5 milliards sur Texaco Ca­
nada soit approuvée, a-t-on appris, 
hier, lors de la reprise des audiences 
qui étudient cette transaction. 

George Addy. un avocat du Bu­
reau fédéral de la politique de con­
currence, a expliqué au tribunal que 
l'entente de dernière minute visait à 
rassurer le gouvernement québécois, 
qui craint une situation de monopo­
le à la suite de la transaction. Impe­
rial avait déjà convenu de vendre 
543 stations-service un peu partout 
au Canada —dont 77 au Québec— 
une raffinerie de pétrole en Nouvel­
le-Ecosse ainsi que d'autres termi­
naux et installations, pour que la 
transaction soit approuvée. 

Yves Bériault, l'avocat représen­
tant le gouvernement québécois à 
ces audiences, a indiqué que la vente 
de ces 68 stations-service supplé­
mentaires satisfaisait son client. 

Mais plusieurs détaillants d'essen­
ce de l'Ouest du pays, déjà prévenus 
par l'Impérial Oil de la fermeture de 
leur station-service, sont venus con­
tester devant le bureau fédéral la 
mainmise de la pétrolière. Selon 
eux, leur petit commerce est sacrifié 
à l'autel de la protection du consom­
mateur. Certaines stations-service 
vendues appartiennent à Texaco ou 
Imperial, mais plusieurs sont la pro­
priété de petits commerçants. 

La voix discordante du gouverne­
ment du Québec aura constitué un 
des principaux obstacles à la conclu­
sion de cette entente, qui permettra 
la mainmise d'Impérial Oil sur Texa­
co Canada sans que le géant pétro­
lier ne s'empare du monopole de la 

vente d'essence au pays. Québec 
était intervenu dans la transaction, 
estimant que 148 stations-service de­
vaient être vendues pour que le con­
sommateur québécois puisse bénéfi­
cier d'un véritable choix. Le gouver­
nemen t q u é b é c o i s s'est d o n c 
finalement entendu pour la vente de 
68 stations-service, qui échoiront 
pour la plupart à des détaillants in­
dépendants. 

Mais d'autres opposants à la vente 
veulent se faire entendre devant le 
bureau fédéral de la concurrence, 
dont l'Association canadienne des 
consommateurs et certaines petites 
chaînes de détaillants. 

Tony Merchant, un avocat de Ré-
gina propriétaire d'une station-servi­
ce Imperial à Fort McMurray, en A l ­
berta, a expliqué au tribunal que 
plusieurs détaillants touchés par la 
transaction n'avaient pas reçu toute 
l 'information nécessaire sur leurs 
droits. 

fille et son chien, laissant tous ses 
biens sur place. Le trois mars 1971, 
ils débarquaient à Montréal, en plei­
ne «tempête du siècle». 

Cinq ans plus tard. Maria Gelev 
faisait ses premières armés dans 
l'immobilier, dans le but de préparer 
sa retraite. Le West Island était alors 
un marché de vendeurs. Mme Gelev 
a revendu quelque 150 logements 
avant d'acheter la ferme O'Connell , 
où prendra place le projet des Jar­
dins, le deux avril 1987. La transac­
tion a coûté $ 5,2 millions. Les seuls 
frais de financement s'élèvent à 
$ 400 000 par année. 

Dolia Ivanov gérera seule le projet 
immobilier de $ I milliard à Pierre-
fonds mais en déléguera plusieurs as­
pects à des experts, comme la filiale 
So m ex des ingénieurs BBL, les avo­
cats Mackenzie Gervais et les comp­
tables Price Waterhouse. Fiducie 
Desjardins avancera les fonds pour 
l'infrastructure et les hypothèques. 
La Banque Nationale a par ailleurs 
perdu le contrat de financement du 
terrain, aux mains de la Banque Se­
curity Pacific du Canada. Pliska re­
prochait à la Nationale d'être trop 
proche de Lavaiin avec laquelle elle 
est toujours en conflit. 

Les fardins s'étendront, suivant le 
projet actuel du moins, sur sept des 
8,5 millions de pieds carrés de la fer­
me. On prévoit construire, en 10 
ans, près de 600 maisons unifamilia-
les, 850 condos, un édifice à bureaux 
( 12 à 15 ) et un centre commercial de 
60 à 80 boutiques et deux ou trois 
grands magasins. 

Les 85 premières maisons se ven­
dront de $ 330 000 à $ 450 000 mais 
la plupart des autres pourraient 
t rouver p reneur à env i ron 
S 200 000. Les condos coûteront de 
$ 100 000 à $ 180 000. 

La firme Kanata Trees replantera 
sur les terrains les arbres du 1,2 mil­
lion de pieds carrés de boisé de la 
ferme, à $ 120 l'heure. 
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Pas de 
krach à 
l'horizon 

C ertes, la brutale taloche assenée aux marchés 
boursiers, vendredi, a pu déclencher des angois­

ses chez les petits investisseurs, durement echaudes 
il y a deux ans. 

Le caractère dramatique de la chute de vendre­
di comportait des éléments paniquants; il a fallu à 
peine une heure, juste avant la fermeture, pour que 
l'indice Dow lones fasse une plongée de points, 
sa plus forte depuis le krach de 1987. De là u prévoir 
un uutre krach, il n'y avait qu'un pas. vite franchi 
par les plus nerveux. Après une fin de semaine sur 
les dents, tout le monde attendait donc avec appre­
hension de voir ce qui allait se passer a Wall Street, 
hier. 

Éh bien! il s'est passe ce qui devait se passer. 
Après avoir commence la journée sur un bien mau­
vais pied, l'indice Dow lones a rapidement repris du 
poil de la bête. Une heure et demie après l'ouverture 
des marchés, les pertes de la journée étaient entière­
ment effacées. À midi, le Dow lones avait deja 43 
points d'avance sur la fermeture de vendredi, et 
après quelques hésitations, s'est remis a monter pour 
terminer la séance en hausse de 88 points, regagnant 
près de lu moitié du terrain perdu vendredi. Mais 
même les plus craintifs n'ont pas eu besoin d'atten­
dre la fermeture des marchés pour être rassurés. Des 
13 heures, il était clair que la crise était passée. 

La chute surprise de vendredi après-midi ne 
peut pas être considérée comme un signe avant-cou­
reur d'un deuxième krach en autant d'années. Tout 
au plus constitue-t-elle une autre preuve de l'irra-
tionnalité des milieux boursiers, qui ont panique de­
vant le difficile financement du rachat de la United 
Airlines, phénomène inquiétant pour les actionnai­
res de la compagnie, mais bien insuffisant en soi 
pour déclencher un krach. En réalité, United Airli­
nes n'aura servi tout au plus que de déclencheur: le 
marché, en constante progression depuis six mois, 
était tout simplement mûr pour une pause, et les 
courtiers le savaient tous. La soudaineté de cette 
« pause» peut surpendre, mais dans le fond, elle était 
parfaitement prévisible. 

DEUX SITUATIONS TRES DIFFERENTES 
Ceci dit. il n'y a aucune commune mesure en­

tre l'état actuel du marché et celui de l'automne 
1987. L'une des façons les plus fiables de mesurer 
l'état de santé de la Bourse consiste à étudier les rap­
ports cours-bénéfices des actions. Dans un marche 
normal, on peut s'attendre à ce que le prix d'une 
action tourne autour de dou/e fois les bénéfices. Pur 
exemple, les actions d'une entreprise qui déclare S 1 
de bénéfice par action ne devraient pas être payées 
plus de S 12. Ce rapport, évidemment, peut varier 
sensiblement d'une industrie à l'autre, mais l'ordre 
de grandeur est typique. Présentement, à Wall 
Street, le rapport cours-bénéfices des industrielles 
oscille precisémment aux alentours de douze. C'est 
bon. 

En août 1987. alors que le marché était pris 
d'une véritable folie d'acheter, le facteur de multipli­
cation atteignait 21; dans certains secteurs haute­
ment spéculatifs, comme les technologies de pointe, 
ce rapport frisait ou dépassait trente! Les acheteurs 
payaient donc des prix de fous (le terme n'est pas 
trop fort) pour leurs actions, mais lu frénésie était 
telle que tout le monde achetait quand même. Situa­
tion explosive s'il en est. 

Une autre chose à considérer est l'évolution 
des taux d'intérêt à long terme. Dans le monde du 
placement, il y a un principe bien connu: plus les 
taux d'intérêt ont tendance à monter, moins c'est 
bon pour la Bourse, et plus ils ont tendance à descen­
dre, meilleur c'est. L'explication est simple. Lorsque 
les taux d'intérêt sont élevés, les gros investisseurs 
(fonds de pension, compagnies d'assurances, fonds 
mutuels) vendent leurs actions pour acheter des 
obligations, moins risquées et offrant de bons rende­
ments, et ces ventes font tomber les cours. Lorsque 
les taux sont bas, c'est le contraire qui se passe. 

Depuis quelques mois, les taux d'intérêt aux 
États-Unis ont tendance à baisser ( les bons à long 
terme du Trésor américain rapportaient du 7.85 p. 
cent hier, contre 9 p. cent en avril dernier); à l'au­
tomne 1987, c'était le contraire. 

LES CHASSEURS D'AUBAINES 

ENTRENT EN SCÈNE 
Ce qui s'est passé à la Bourse, hier, est assez 

simple à résumer. La chute brutale de vendredi a 
convaincu les actionnaires les plus nerveux en fin de 
semaine, à vendre. À l'ouverture des marchés, ces 
ventes ont fait chuter les prix. Plusieurs courtiers 
rapportaient d'ailleurs que c'étaient surtout les 
petits investisseurs qui étaient les plus actifs, les gros 
portefeuilles institutionnels observant froidement le 
spectacle. 

Puis, en fin d'avant-midi, les chasseurs d'aubai­
nes sont entrés en scène. Si on ajoute la chute de la 
fin d'après-midi, vendredi, et celle de l'avant-midi, 
hier, le recul du Dow Jones joue dans les 250 points. 
Quelle aubaine pour celui qui sait où en sont les rap­
ports cours-bénéfices et quelles sont les tendances à 
long terme des taux d'intérêt! Les gestionnaires ex­
périmentés ont donc sauté sur l'occasion de regarnir 
leur portefeuille d'actions à bon compte, ce qui a fait 
remonter les cours. 

Le ton alarmiste adopté par certains médias 
pour rapporter la chute de vendredi risque enfin 
d'inquiéter inutilement beaucoup d'honnêtes ci­
toyens. On peut rappeler à cet égard que les fluctua­
tions des cours boursiers constituent un excellent ba­
romètre des états d'âme des investisseurs et des cour­
tiers, mais c'est tout. Ils sont bien incapables, comme 
on le croit parfois encore de nos jours, de préfigurer 
du comportement de l'économie, soumise à bien 
d'autres facteurs. À preuve, les deux années de crois­
sance économique continue qui ont suivi le krach 
d'octobre 1987! À aucun moment, la chute de ven­
dredi, pour spectaculaire qu'elle soit, n'a mis nos 
emplois en danger. Comme d'habitude, les pre; 
micros victimes en sont les petits investisseurs qui 
ont vendu trop tôt, hier avant-midi. 

7 
Appekz-nous... 
Montréal Siège social 
•CPG (514)284-7007 
•Hypothèque (514)284-7070 
Langclier (514)253-1720 
Ottawa (613)236-9870 
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Société 
d'assurances 
g é n é r a l e s 

Bernard Painchaud 

Monsieur Pierre Genest. 
président et chef de l'exploita­
tion de SSQ. Société d'assu­
rances générales inc., est 
heureux d'annoncer la nomina­
tion de Monsieur Bernard 
Painchaud à titre de vice-
président - vente. Monsieur 
Painchaud était auparavant di­
recteur des ventes de la société. 

Monsieur Painchaud a une 
maîtrise en sciences commer­
ciales de l'Université Laval. Il a 
cumulé plusieurs années 
d'expérience dans les secteurs 
de la vente et de l'administration 
au cours de sa carrière. 

SSQ. Société d'assurances 
générales est une compagnie du 
Groupe financier SSQ. 

Bell Cellulaire annonce la 
nomination de Jim R. Cole, de 
Montréal, au poste du vice-
président de la compagnie, 
région est. 

Monsieur Cole a occupe divers 
postes au sein de BCE inc. et 
oeuvre dans le domaine des 
télécommunications depuis 
plus do vingt ans 

Bell Cellulaire, filiale do BCE 
Mobile, est le chef de file ca­
nadien en matière de service 
cellulaire. 

^ Bell Cellulaire 

I S i t t 
L l t tES 

L'ASSOCIATION DES INGÉNIEURS ET 
SCIENTIFIQUES DE NORTHERN TELECOM 
7575, route Transcanadienne, 
Suite 305 
St-Laurent, Québec H4T 1V6 
(514) 331-1403 

L'Association des ingénieurs et scientifiques de Nor­
thern Télécom représente plus de 300 membres répar­
tis dans les différents établissements de la région de 
Montréal. Nous sommes en négociation collective de­
puis le 27 mars 1989. date d'expiration de notre con­
vention. Nos membres sont d'autant plus frustrés de la 
lenteur des négociations que seules les clauses non 
monétaires ont été abordées jusqu'à ce jour. 

Le Conseil Syndical 

Colloque annuel de 

l'Association 
des femmes d'affaires 
du Québec 

Collaboration de 

Bell 

Château Champlain, Montréal 
Samedi, 28 octobre 1989 
Inscription: 8h00 Colloque 9h00 
Thème: «Les jeux et les enjeux de la visibilité» 

Huit panélistes de prestige, dont: 

I I 
Manx Houde Brigitte Van Coillie-Tremblay 

D^ectne». Promotion c? 
1 E - M p r m t v i i t i j . MCT, 
O t t t a 

Inscription (colloque, lunch, cocktail): 

Membres de IAFAQ: 125$ Invitées: 150S Étudiantes (moms da 18 ans): 70S 

Éœno-flashes 

FONDATION DE L'HÔPITAL CHARLES LeMOYNE 
Campagne de souscription 1989 

Objectif : 1,000,000 $ 
But: développer les services de traumatologie pour l'Hôpital Charles LeMoyne 

Barnard Thibault 
Société immobilière 
Sélection 
Président de la Fondation 

Marcel Désourdy 
Groupe Desourdy 
President d'honneur 
de la campagne 

Jacques Gagné 
Banque Nationale du Canada 
Président de la campagne 

M. Bernard Thibault, president du conseil d'administration de la Fondation de l'Hôpital Charles LeMoyne se joint à 
MM. Marcel Desourdy. président d'honneur de la campagne, et Jacques Gagné, président de la campagne, pour présenter les membres du 

bureau de Direction de la campagne de souscription de la Fondation de l'Hôpital Charles LeMoyne. Ils invitent toutes les 
entreprises à donner généreusement. 

PATRONS D'HONNEUR PRÉSIDENTS 

Véronique Beliveau 
artiste 

Raymond Gagné 
President et Chef des operations 
Tremplin 2000 Inc. 

Jean Bouchard 
Président du conseil 
et chef de la direction 
Laurentienne Générale 

Jean Brassard 
Vice-président exécutif 
Groupe CGI 

Michel Gaucher 
President et Chef de la direction 
Sofati Ltée 

Gilles Nolet 
Vice-président executif 
Matco 

Serge Saucier 
Président et Chef de la direction 
Raymond, Chabot, Martin, Paré 

Richard Carier 
Vice-président et chef économiste 
Banque Nationale du Canada 

Jacques Dumont 
Vice-president executif 
Urgel Bourgie Ltée 

Jacques Finet 
Vice-président exécutif 
Marché Québécois 
Hydro-Québec 

Jean-Marc Lepage 
Président conseil médecins, 
dentistes, pharmaciens 
Hôpital Charles LeMoype 

Michèle V. Lortie 
Directrice à l'administration et à 
la commercialisation 
Montréal 1992 

Jean-Pierre Montpetlt 
Directeur général 
Hôpital Charles LeMoyne 

Pierre Dupuis 
Président 
Matériaux de Construction Dorrtar 

Gilles Varin 
Vice-président, 
Affaires publiques 
Dynamis Envirotech 

Serge Savard 
Directeur-gérant 
Club de Hockey Canadien 

DIRECTEURS: 
PaulAndre Aubin (Bell Canada). Docteur Louis Authier (HCLM). Guy Bérard (Les supermarches Provigo) Docteur Luc Boileau (HCLM). Gilles Boucher (HCLM). Joseph 
Bourbeau (Shawimgan Lavalin). Nicole BourBonnais (HCLM). Jean Bouthillier (Banque Can. Impériale de Commerce). Normand Cadieux (Médis inc.). Daniel Caron (HCLM). 
Jacques Caussignac (Gai Métropolitain). Claude Chamberland (Société d'Electrolyse et de Chimie Alcan Ltée). Jacques-André Chartrand (Hydro-Québec). Docteur Diane Coutu (HCLM). 
Pierre Croteau (Hudon et Oeaudelm Limitée). Pierre Demger (Régie du Gaz Naturel). Andre Desautels (Best Foods Canada). Yves Desiardins (Pharmacie Desjardins). 
Gerald Desourdy (Desourdy Inc.). Suzanne Donnelly (Fondation HCLM). Aline Dorval (Mediavis Inc.). Raymond Doyon (Racicom Ltée). Jean Dumont (Gestion financière Talvest Inc). 
Docteur Robert Filiatrault (HCLM). MarcAndre Filion (Banque Nationa'e du Canada). Jacques Filteau (Groupe La Laurentienne). Roger Portier (Fortier & Frères). Docteur Christian Fortin (HCLM) 
Garry T Garcm (Ultramar Canada). Docteur Michel Germain (HCLM). Clement Gignac (Banque Nationale du Canada). Jean-Claude Gravel (Groupe Gravel). 
Richard Halle (Banque Can Impériale de Commerce). Pierre Henry (Pratt & Whitney). Pierre Joan (Construction Albert Jean Ltée), Louise Jolicoeur (Trust Général du Canada). 
Andre Kingsley (Groupe Transcontinental GTC Ltee), Gilles Labbe (Heroux Inc ). MarcAndre Lachance (Johnson & Higgms Liée). Georges Lachapelle (Groupe Bau-Val Inc.), 
Yvon Langlois (Trust Bonaventure). Bernard Larue (Fiducie Desjardins). Robert Lebeau (Sun Lite du Canada), Jacques Leblanc (Technologie La Laurentienne). 
Gaétan Losier (Société Nationale de Fiducie). Gaétan Lussier (Weston) Christian Mimeault ( Banque Royale du Canada). William J . Morin (Johnson & Johnson Inc.), 
Ghislam Paquet (Buffet de la Monteregie). Jacques Plourde (Lavoie. Morency. Ashton), Docteur Robert Pronovost (HCLM). Denys Rivard (IBM Canada Limitée). 
Monique Roy (Communications Monique Roy). Docteur Jean-Paul StPierre (Sandoz Canada Inc.). Claude Senay (HCLM), Michel Shedleur (HCLM), 

1 1—1 Jatque-5 Spencer lBanau4 Royale du Canada) Jean Verdy (Ville de Longueur^ 
——{. _ -
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MINERAIS LAC prend le contrôle de BOND en Australie 
• L'homme d'affaires australien Alan Bond va 
vendre sa participation de b5 p. cent dans le 
capital de la compagnie aurifère Bond Interna­
tional Gold ( BIG ) à Minerais Lac ( Lac Mine­
rais), basée à Toronto, pour la somme de 
$ 373.8 millions US. ont annoncé, hier, les di­
rigeants de Bond. Cette vente doit contribuer a 
réduire les dettes du groupe Bond, estimées à -
près de $ 4,6 milliards US. Selon M. Michael Cross, directeur 
général de la société Dallhold Investment, appartenant à M. 
Bond. Dallhold a signé un accord lui permettant de vendre à Lac 
les 58 p. cent qu'il détient dans BIG, à S 10 US l'action pour un 
total de $ 333.3 millions US. Lac devrait ensuite se rendre acqué­
reur du reliquat des parts de la société Holding de Bond dans 
B IG. détenu par Bell Resources, à $ 10 US l'action pour un total 
de $ 40,5 millions US. Selon Dallhold. BIG produit environ 
bOO 000 onces d'or par an. 32 000 tonnes de cuivre et 1.5 million 
d'once d'argent par an en Amérique latine, aux Etats-Unis et au 
Canada. 

Résultats décevants pour IBM 
• IBM. le numéro un mondial de 
l'informatique, a enregistré des ré­
sultats «décevants» au troisième 
trimestre de 1989, a déploré hier 
son président, |ohn Akers. réaffir­
mant néanmoins sa «conf iance» 
pour le plus long terme. La demande «reste bonne pour les pro­
duits et les services IBM » au niveau mondial et « nous ne voyons 
rien qui puisse nous inciter à modifier notre stratégie d'investis­
sements», a poursuivi M. Akers. IBM a annoncé une baisse de 
34,55 p. cent de son bénéfice net au niveau mondial, à $ 877 
millions US au troisième trimestre 1989. par rapport au second 
trimestre ($ 1,34 mill iard). Pour les neuf premiers mois de 1989, 
IBM a réalisé un bénéfice net de $ 3.167 milliards, ce qui se com­
pare avec $ 3.45 milliards dans la même période en 1988. Le 
chiffre d'affaires a été en hausse de 6,47 p. cent à $ 42.24 mil­
liards dans ce laps de temps, par rapport à 1988. Les résultats, a 
expliqué le président d ' IBM ont été affectés par la transition vers 
de nouveaux produits, une augmentation du leasing, et le niveau 
élevé du dollar. 

DOMICIL en difficultés financières 
• La compagnie montréalaise Do-
micil a annoncé hier qu'elle et sa 
filiale en propriété exclusive. Les 
Ameublements Château d'Aujour­
d'hui, viennent de se prévaloir des 
dispositions de la Loi sur les arran­
gements avec les créanciers des compagnies. Les deux entreprises 
prévoient mettre en place un plan de redressement avec la colla­
boration de leur principaux créanciers garantis et entendent sou­
mettre, dans les prochaines semaines, le plan de redressement et 
un arrangement a l'ensemble de leurs créanciers, dans le but de 
retrouver la profitabilité. 

CROUPE JEAN COUTU: hausse de 35 p. cent des profits 
• La compagnie montréalaise Groupe lean 
Coutu ( PIC ) a dégagé un bénéfice net de S 6,5 
millions ou 25 cents par action au terme de la 
période de trois mois terminée le 31 août der­
nier, une hausse de 35 p. cent par rapport au 
même trimestre de l'année précédente. Les re­
venus du Groupe totalisent $ 124 millions, une 
augmentation de 13 p. cent, tandis que les ven­
tes au détail du réseau progressent de 15 p. cent pour atteindre 
près de $ 216,9 millions. Le distributeur de produits pharmaceu­
tiques souligne que ces résultats reflètent les mesures de rationa­
lisation mises en place à la fin du dernier exercice. 

CONNAUGHT appuie toujours l'Institut Mérieux 
• Le conseil d'administration de la 
société torontoise Connaught Bios­
ciences, dans une décision unani­
me, a recommandé aux actionnai­
res d 'accepter l 'of f re pub l ique 
d'achat soumise par l'Institut Mé­
rieux même si l'entreprise française n'a pu obtenir l'approbation 
des autorités réglementaires canadiennes. Le président et chef de 
la direction de Connaught, M. Brian King, a dit croire que les 
actionnaires maximiseront leur avoir grâce à l'offre de Mérieux 
et qu'elle apportait également les ingrédients nécessaires pour la 
croissance à long terme et la prospérité de l'entreprise canadien­
ne de biotechnologie. 

La CIBC vient à bout de ses prêts problèmes 
• La CIBC (Banque Canadienne Impériale de 
Commerce) a annoncé hier que ses récents ré­
sultats financiers lui permettront de restructu­
rer la dette résiduelle du Mexique à son en­
droit ainsi que d'augmenter ses provisions 
pour pertes sur prêts de manière à couvrir tou­
te la dette restante des pays moins développés. 
Ces mesures, souligne M. Donald Fullerton, 
président du conseil et chef de la direction, sont conformes aux 
politiques établies par la CIBC il y a environ sept ans et qui ont 
été discutées lors de l'assemblée annuelle des actionnaires de la 
banque en 1987. L'encours de la dette du Mexique envers la ban­
que est de $ 604 millions, dont $ 255 millions en billets du gou­
vernement mexicain garantis par des obligations du Trésor 
américain. 

Chute des bénéfices d'ABITIBI-PRICE 
• La société papetière torontoise 
Abi t ib i -Pr ice a vu ses bénéfices 
chuter de 69 p. cent pour atteindre 
S 13,6 millions ou 18 cents l'action, 
au cours de la période de trois mois 
terminée le 30 septembre dernier. 
Le chiffre d'affaires s'élève à $816 millions, comparé à $813 
millions pour le même trimestre ds l'an dernier. La compagnie 
attribue sa baisse de rentabilité au taux de change et à l'érosion 
marquée des prix du papier. 

LAMBERT SOMEC s'entend avec le Fonds de solidarité 
• Le Fonds de solidarité des travailleurs du 
Québec et Lambert Somec ont complété le pla­
cement privé de deux debentures non garan­
ties non convertibles de la compagnie pour 
une valeur totale de $ 2 millions. Le même pla­
cement inclut aussi un mill ion de bons de 
souscription de la compagnie permettant au 
Fonds d'acquérir un million d'actions ordinai­
res de la compagnie au prix de 90 cents, durant la période du 1er 
mai 1991 au 31 octobre 1994. Le Fonds est partie à une conven­
tion liant les actionnaires principaux de la compagnie. 

Le Québec au SITEF1989 
• Le Québec participera pour la première fois au Marché inter­
national des technologies avancées ( S I T E F ) , qui se tiendra à 
Toulouse du 17 au 22 octobre. Les entreprises québécoises parti­
cipantes sont Spar Aérospatiale (satellites et antennes paraboli­
ques). Outi ls coupants internationaux (outillage de précision), 
Virtual Prototypes (logiciels de simulation), Provie-Eau (pur i f i ­
cateurs par osmose inversée) et Exfo E.O. (appareils de calibrage 
de fifre optique et appareils de télécommunications). Le S I T E F 
existe depuis 1981 et se tient tous les deux ans à Toulouse, l'un 
des principaux centres mondiaux dans le domaine de l'aérospa­
tiale. En 1987, le salon a accueilli 700 exposants en provenance 
d'une vingtaine de pays. 

Ventes records de BOEING 737 
• La société Boeing de Seattle dans 
l'État de Washington a aujourd'hui 
plus de I 500 commandes pour ses 
biréacteurs 737. En effet, le groupe 
allemand Lufthansa annonçait ré­
cemment son intention d'ajouter 
une vingtaine de 737 à sa flotte, ce qui porte à 1 513 le nombre 
total de nouveaux modèles 737 commandes. Le 737, souligne 
Boeing, est devenu l'appareil le plus vendu au monde, qu'i l 
s'agisse d'avion à deux, trois ou quatre réacteurs. Ce succès est 
attribué au fait que moins de un p. cent de tous les 737 en usage 
dans le monde ont connu, au moment des départs, des retards de 
plus de quinze minutes, qui sont la norme dans l'industrie, en 
raison de problèmes techniques. 
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Mignifiquement situé, le 
Complexe Bienville avec ses 
300 000 pieds carrés d'espace a 
bureaux de prestige est mainte­
nant prêt à vous accueillir. A 
une diaine de minutes seule­
ment du centre-ville mais loin 
de ses artères congestionnées, 
vous pourre: bénéficier d'un 
loyer bien moins élevé. 

Complexe 
Bienville. 
Le Centre 
dafîàires 

le plus 
remarquablement 

intégré 
delà 
Rive 
Sud 

• A proximité de bons resou-
rants, de magasins et d'un 
excellent hôtel 

• Un site agrémenté d'un plaisart 
aménagemenr paysager 
comprenant un jardin central. 

• b Corporation Première, 
Québec avec plus de 25 ans 
d'expérience dans b promotion 
immobilière de la Rive-Sud, 

Avec sa Phase III terminée 
et ses Phases IV et V au stade 
de la planification, le Complexe 
Bienville est plus que jamais II' 
centre d'affaires de premier 
choix de la région de Montréal. 
Voyez ses nombreux avantages: 
• Spectaculairement situé sur le 

bord du fleuve avec vue 
imprenable sur le Saint-Laurent, 
le centre-ville et le port 
de Montréal. 

• Des loyers très abordables 
pour des espaces à bureaax de 
prestige sur la Rive-Sud. 

• Une passerelle vitrée relie le 
Complexe Bienville à la station 
de métro de Longueuil et au 

terminus d'autobus de la Rive-Sud. 
• Avantageusement desservi par deux importants ixes 

routiers en direction de Québec et de h frontière 
des Etats-Unis. 

• Un empbcement idéal au pied du pont 
Jacques-Cartier. 

a fait oeuvre de pionnier dans 
b création de b plus stimulante 
communauté économique de 
Montréal. Et ça continue. 

Quelques-uns de nos locataires 
actuels: 
* Dun & Bradstreet CanaJa 

Limitée 
* La Banque Royale du Canada 
• Bell Canada 
• Pratt & Whitney Canada 

LA CORPORATION 
PREMIÈRE, QUÉBEC 
DE PLAIN-PIED 
DANS LE 21e SIÈCLE 
5 1 4 - 2 8 4 - 9 1 1 5 

Le Complexe Bienville est une réalisation conjointe des Investissements Canpro Limitée et de La Corporation Première, Québec. 

Hydro annule un contrat de vente au 
Maine de 3 0 0 mégawatts sur 29 ans 
R U D Y L E C O U R S 

• Hydro-Quebec a officiellement 
avise hier Central Maine Power 
t CM?) qu'elle mettra fin le 20oc­
tobre au contrat de vente d'elec-
tricitê garantie conclu en t re les 
deux parties le 20 juillet 1988. 
L'eniente prévoyait la livraison 
de 300 megawatts étalées sur 29 
ans a compter de 1992 et aurait 
pu rapporter jusqu'à S 4 milliards 
a la société d'Etat. 

' 'revisible, l 'annonce d 'Hydro-
Qjebec fait suite aux décisions 
rendues en janvier et avril der-
n'.er par la Maine Public Utilities 
Commission, pendant de notre 
Office national de l 'énergie, de 
ne pas entériner le contrat entre 
les parties sur la base que CMP 
n'avait pas démont ré de façon 
c o n v a i n c a n t e que l ' é l ec t r i c i t é 
achetée à Hydro-Québec ne pou­
vait être produite par des intérêts 
locaux. 

La décision a été annoncée hier 
s eu lemen t parce q u e ce r t a ines 
dispositions du contrat rendaient 
possible enco re en s ep t embre , 
bien que peu probable, la réalisa­
tion du contrat. Depuis, Hydro-
Quebec considère que les objec­
tifs du contrat ne peuvent plus 
être atteints. 

Hydro-Quebec n'est pas alar­
m é e p a r c e t t e d é c i s i o n b i e n 
qu'elle ait du dépenser de $ 5 mil­
lions à $ 10 millions dans cette 
aventure, notamment pour pré­
parer les plans d 'une ligne de 
transport à courant continu de 
450 kV. 

L'électricité réservée pour le 
Maine a vite été recyclée aux alu-
mine r i e s qui l ' a c h è t e n t , il est 
vrai, à un prix beaucoup moin­
dre. Ce, même si le contrat conclu 

RECTIFICATIF 
Les mises à pied chez 
Canada Packers 

• Dans un article publié samedi 
dernier sur les fermetures d'usine 
qui ont affecté le secteur de la 
transformation des aliments, il 
é t a i t i n d i q u e q u e la s a l a i s o n 
montréalaise de Canada Packers 
avait remercié beaucoup d 'em­
ployés. La tendance générale était 
exacte, mais les chiffres erronés. 
L'usine, qui employait plus de 
I 500 personnes il y a dix ans, 
compte maintenant quelques 875 
personnes. 

AUX 
PREMIERE I0GE 

• GENERAL MOTORS ACCEPTANCE DU CANADA • KPMG PEAT MARWICK TECHNOLOGIE > 
• CULINAR, GROUPE PÂTISSERIE ET CONFISERIE • LE GROUPE MALLETTE • N O M A • SAMSON BEL AIR i 

• HARDY, TARDIF, APRIL, NOTAIRES • L'ASSURANCE PRUDENTIELLE • L O N D O N LIFE -
• INSTITUT NAZARETH ET LOUIS-BRAILLE • STELCO = HYDRO-QUÉBEC • 

avec CMP était celui prévoyant 
les tarifs les plus faibles de tous 
les récents contrats d'exportation 
d'électricité. La raison en est fort 
s imple: le prix de vente est fixé à 
partir du coût marginal de pro­
duction d'Hydro-Quebec. Or . le 
contrat de CMP était le plus an­
cien. 

Ces prix avantageux pour CMP 
auraient permis aux consomma­
teurs du Maine d'économiser de 
S 145 millions a S 175 millions 
US sur leurs factures d'électricité 
durant la vie du contrat tout en 

permettant a Hydro-Quebec d'en­
registrer un benefice intéressant. 

La direction de CMP s'est dite 
déçue bien que non surprise par 
la décision d'Hydro-Queec. Dans 
un communique , elle a souligne 
que les c o n t r a t s conc lus en t re 
Hydro-Quebec et les fournisseurs 
d'électricité du Vermont et de 
New York prévoyaient des prix 
plus élevés que celui conclu avec 
le Maine. La société québécoise a 
en outre ajoute que tout nouveau 
contrai avec le Maine ni pourrait 
se conclure à un prix aussi avan­
tageux que celui prévu en 1988. 

Vos assurances 

Révision d'automne en 21 points 
F R A N C I N E P I O N . C . C f ' A . 
A S 1 . 
• t 1 U C L A B O N T E , C . D ' A . 
A Ï S . , a . l . a . c . 
Dale-Purizeau inc. 

Biens assurés 

( ) Bât iment 
Cette protection est évi­
d e m m e n t nécessaire aux 
e n t r e p r e n e u r s qui son t 
propriétaires. Les locatai­
res do ivent assurer leur 
responsabi l i té en cas de 
dommages aux lieux occu­
pés. 

( ) Amél iora t ions locatives 
Une g a r a n t i e à laquel le 
do i t songer l ' u t i l i sa t eu r 
d 'un local qui y apporte 
des améliorations comme 
la réfection du plancher, 
des plafonds ou des murs, 
l 'addition de salles d'es­
sayage, etc. 

( ) Bris de glace 
Cette garantie vient proté­
ger contre les dommages 
accidentels aux vitres et vi­
t r i n e s et pas s e u l e m e n t 
ceux qui résultent de la 
foudre, de l 'incendie ou 
des autres risques couverts 
au titre des dommages au 
bâtiment. Elle peut cou­
vrir l 'ensemble des glaces 
ou s eu l emen t cel les qui 
sont énumérées dans les 
conditions particulières de 
la police. 

( ) Marchandise 
La m a r c h a n d i s e g a r d é e 
d a n s v o t r e e n t r e p ô t ou 
d a n s v o t r e magas in de­
v ra i t ê t r e a s s u r é e , m a i s 
cette garantie ne couvre 
pas, la plupart du temps, 
les stocks en chantier ou 
en transit. 

( ) Marchandise en 
t ranspor t 
Un ajout intéressant à la 
protection de vos stocks. 

( ) Risques d ' ins ta l la t ion 
Un élargissement de l'as­
surance de votre marchan­
dise qui n'est pas sur les 
lieux assurés, comme par 
exemple sur un chantier . 

( ) Equ ipement divers 
Cette garantie vous prote­
ge des dommages â vos ou­
tils et â vos machines, peu 
importe l 'endroit où ils se 
trouvent. Cette assurance 
est par t icu l iè rement im­
portante pour les entrepre­
neurs. 

( ) Equipement de bureau 
Cette garantie s'étend au 
mobilier, téléphone, pho­
tocopieur , té lécopieur et 
parfois, au matériel infor­
matique, mais ne couvre 
les mic ro -o rd ina t eu r s et 
disquettes que pour leur 
valeur à l'état vierge; elle 
ne couvre pas la reconsti­

tution des données ni le 
programme. 

( ) Matériel in format ique 
C'est un complement â la 
protection de votre équi­
pement de bureau qui vise 
les données, les supports, 
les o r d i n a t e u r s , e t c . . y 
compris la reconstitution 
de données informatiques. 

( ) Comptes â recevoir 
( ) Documents d e valeur 

Ces deux guranties pour­
voient a la reconstitution 
des factures et documents 
importants et au paiement 
des frais engagés pour ce 
f a i r e ; on r e m b o u r s e r a 
m ê m e les c o m p t e s im­
payés en raison de l'impos­
sibilité d'identifier le débi­
teur. 

( ) Contenu à tout 
emplacement t empora i re 
C'est une protection pour 
l ' e n t r e p r e n e u r d o n t les 
b i ens sont t e m p o r a i r e ­
ment hors des lieux assu­
res d a n s un local , don t 
l ' e n t r e p r e n e u r n ' e s t ni 
propriétaire ni locutaire. 

Risaues c o u v e r t s 
Les protections ci-haut men­

tionnées s'appliquent en cas de 
realisation de certains risques, 
tout dependant des formules 
chois ies . Voici les p lus fré­
quentes: 
( ) Formule r isques désignés 

Seuls les dommages resul­
tant des risques enumérés 
dans le contrat d'assuran­
ce seront couverts (ex. feu. 
foudre, explosion, etc.). 

( ) Formule é tendue o u tous 
r isques 
Les d o m m a g e s resu l t an t 
de n ' importe quel risque 
seront couverts, â moins 
q u ' u n e exclusion v ienne 
restreindre la protection. 

( ) T remblemen t s de te r re 
( ) I nonda t ions 
( ) Refoulements d ' égou t s 

Que la protection soit sur 
la base d 'une formule ris­
ques dés ignés ou d ' u n e 
formule tous risques, elle 
exclut habituellement les 
d o m m a g e s r é s u l t a n t de 
t r e m b l e m e n t s de t e r r e , 
d ' inondations ou de refou­
lements d'égouts. Pour ob­
tenir une protection dans 
l 'une ou l'autre de ces trois 
circonstances, il faut sous­
crire une protection spéci­
fique à cet égard. 

Modalités d ' I n d e m n i s a t i o n 

Comme pour les risques cou­
verts, les modalités d ' indemni­
sation peuvent varier. 
( ) Valeur dépréciée 

À moins d'indication con­
t r a i r e , l ' i n d e m n i s a t i o n 
sera faite selon la valeur 
d é p r é c i é e des b i ens en­
dommagés. 

OCCASION EXCEPTIONNELLE 
VENTE AU DÉTAIL 

RUE BLOOR, TORONTO 
Faites partie d'un groupe de détaillants très sélect dans The Shops ol the Park Plaza, 
un des emplacements commerciaux les plus prestigieux du Canada, sur la rue Bloor. à 
Toronto. Vous serez à la porte de Yorkville et au coeur de la communauté commerciale 
du centre-ville de Toronto. Nous avons des locaux de choix, da 4 000 à 10 000 pieds 
carrés, avec façade sur la rue Bloor à Tangle de Avenue Rd.. pour un magasin pivot à 
niveaux multiples au-dessus duquel sont aménagés 65 000 pieds carrés de bureaux et 
263 chambres d hôtel. 
Conçus par lune des sociétés de design les plus prestigieuses du monde pour le 
programme d'agrandissement cinq étoiles de Park Plaza. The Shops ot the Park Plaza 
n'attendent qu'une chose: les détaillants les plus prestigieux. 

THE SHOPS OF THE PARK PLAZA 
170 BLOOR STREET W E S T 

COMMUNIQUEZ AVEC RICHARD LEVINSKY, COURTIER 
(416) 362-7700 

Un programme de Dennis Commercial Properties 

T O U R O U E S T 
Loué à 9 8 % 

T O U R EST 
100 .000 pi. ca. 

Disponible immédiatement 

G A L E R I E C O M M E R C I A L E 
2 0 , 0 0 0 pi. ca. disponible 

Institutions financières 
Identification extérieure • 

C O M P L E X E 
P O U R I N F O R M A T I O N 

M F MERCILLE 
(514) 679-1982 

. UNE-REALISATION 
D U G R O U P E MERCILLE 
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* F É D . CAIS. POPMTL 6 M SOOO 9 9 9 . 9 ' . 9 ' j 9 i IÎOO ta — — 1900 1 ! . / v . 1 0 " 1 0 " 1 0 " 15". 1 2 ' : 1 2 1 1 " 1 1 " 1 3 --

LA FINANCIÈRE 2500 9 ' . 9 . 9 ' . 9 " 9 * 4 1 0 1000 19'' 9 *4 m m 9 " 1000 11 10V7 1 0 " 1 0 " 1 0 " 14 1 2 * 1 2 " 12 11 -. I I V 4 — — — 
LAURENTIENNE n 7 ? " w ftl m W. 9 ' f 1000 9 * . 9+4 9v. 1000 11 10 '/7 1 0 " 1 0 " 1 0 " . 1 3 " 1 2 " 1 2 " 1 1 * . 11" . 1 1 " 1 2 - , 11 " 1 1 % 
LEUMI (CANADA) n 3 5000 1 0 '9 19 iO'-a> 1099 IQ'Vfo 10"-h 10 ' ty 1p"/TO 

LLOYDS OU CANADA m 10000 9". 9 ï M 9"! 9 7 9'.i ICCO IN 9'? n — — — — _ — — — — — — — — 

MONTREAL 8 ' . 500C 9". 9 ' . 9 ' . 9'.? 1000 9' • 9": M 9V: m 1000 11 lO'/s 10". 1 0 " 1 0 " 1 5 1 2 " 1 2 ' : 1 1 . i l " . 1 1 " — — — 
NATIONALE 7 7 5000 9". 9 ' . 9" . n t :co 9 " 9 " ?'* W 9/j 1000 11 1 0 * 1 0 ' / 4 1 0 " . 1 0 " 1 4 1 2 " 1 2 * 1 1 " H - , 1 1 " — — — 
NATIONALE DE GRECE 6 Stt 5000 9 9''. ?'* 10 1 0 1000 10- . IOV7 10 '/4 10 1 0 1 5 1 2 " 1 2 " 12 1 1 " 1 1 % — — — 
NOUVELLE-ECOSSE 7 ru 5000 9 ' . 9 ! . 9 . 9 ' . 9 ' : 9 h 1000 9'-: 9 T 9"» 9'- ? 9": 1000 11 IOV7 10 '/4 1 0 " 1 0 " . t4M 1 2 - " 1 2 " i l " 1 1 " 1 1 " — — — 
RÉP. NAT DE N T . (C*n.) 25000 1 1 + j , l i f t 1 0 - . , 25000 1 0 " 

ROYALE tu 8 W9 W 9V. ? ' m 1000 9* . 9>. ^. 10 1000 11 1 0 ' : 10". 1 0 " 1 0 " . 14 1 2 " 1 2 ' : 1 1 V . 1 1 * . 1 1 % — — — 
TORONTO-DOMINION n 7". 5000 ? v . •w ft 9 ' /4 M., 1000 9 ' : 9 " m 9 " 9 " 1000 1 1 IOV7 10'/4 10 '/4 10". 1 4 " 1 2 " 1 2 * 1 1 " 1 1 V , 1 1 % 12 1 2 

FIDUttlS 
CANADA TRUST 7 6 * 4 5009 w '9 19 i n 10'/S __ 1000 1 1 IOV7 10"4 10 '/4 10% 1 5 * 12*4 1 2 * 11*4 11*4 1 1 % 12% 1 1 % 1 1 % 

CAN- ITALIENNE 6 5009 nt 9*. 10 i n 10'- — — - - — — — 1000 11 I 0M 1 0 ' : 10</4 10". 15 12*4 12 12 12 12 12-" 1 2 " 12% 
CENTRAL GUARANTY 7 V , 5000 9" . 9-'. '9 10"4 1 9 ^ 10": — — — — — — , w? 1 1 1 0 " 1 0 ' : 1 0 * 10": 1 2 " 13 1 2 * . H * . 1 | * 4 1 1 % 1 3 " 12 12 
FIDUCIE CESJAROINS _ 7 SOOO 9 ' j ft 10 10'.. 1000 1 1 10% 1 0 ' : 1 0 * 1 0 ' : — 12*4 1 2 * 11*4 1 1 * . 1 1 " 12% 11% 1 1 % 
FIRST CITY 5000 9 \ - 9*« 10 10//4 i m — — — — — — 500 1 1 10*4 10 ' : 1 0 * 1 0 " — — — — — 1 2 ' . - 12 12 

GUAROCOR 7OO9 IM If H n'-, 1 0 ' . 1 0 " — — — — — — 1000 1 1 IffM 11 10*4 1 0 " — 1 2 " 12' . 1 1 " 1 1 " 1 1 % 12 : m . 1 1 % 
GUARDIAN 3000 11 1 1 1 1 10'-> 10*4 1000 11 1 0 V . 10*4 10*4 10V, — 1 2 " 1 2 * m , 11*4 11% — — — 
LA METROPOLITAINE 5000 9J>. 9 \ 10 10 19V4 10' • 1000 1 1 ' 7 10*4 1 0 * 1 0 * 103.'. _ 1 2 * 1 1 % 1 1 % 

MONTREAL TRUST 7 '4 7 5000 9 ! ? (**, '9 1 0 " 10 : 10"- — — — — — — 500 1 1 1 0 V , 10H 10% 10% — 1 2 " 12". n " 1 1 " 1 1 % 1 2 " . 11-" 1 1 % 

MORGAN 5000 kJM 1 0 10 10 10 ' : 1 0 " 500 1 1 H 1 0 " 1 0 " 1 0 * | M — 

SOC. NAT. DE FIDUCIE 2000 9'.j ft 10 1 Y im KM — — — — — — 500 11 10-" 1 0 " 1 0 * 1 0 * — 1 2 " 12": 1 1 " 1 1 " 1 1 " 12% 11% 1 1 % 
TRUST CAPITAL 6 5000 11 ] l 11'/So 1 1 il-/. 11 — — — — — — 500 1 1 ' 7 10 ' : 10 ' * 10 10 — 1 2 ' : 1 2 " 11 , 1 1 " 1 1 % 1 2 " 12 12 

TRUST GENERAL Btt 5000 9 9". N 10V4 10'. i 10": — — — — — — 1000 11 10-" 10*4 10*4 10*4 15 1 2 " 1 2 " n " 1 1 " H " . 12*4 11" . 1 1 % 

TRUST HOUSEHOLD 8 ' ; 5000 12 12 12 n - . i r . i r . — — — — — — 500 1 1 " 10*4 10*4 10* . 11 — 1 3 " 1 2 " 1 2 ' : 12% 1 2 " — - — 
TRUST LA LAURENTIENNE SOOO 9 ' i 9". 10 10". 1 0 1 10 ' : — — — — — — 500 11 10": 1 0 * 10% 10V. — 12>. 1 2 " : 1 1 V . 1 1 " 1 1 % 12+. 11% 1 1 % 

TRUST NATIONAL 7% SOOO 9 ' '4 1P 10"* 10V4 1 1 11 500 11V. 10*. 1 0 * 1 0 ' 7 1 0 * — 1 2 " 12": 1 1 " 1 1 " 1 1 % 12*4 11% 1 1 % 

TRUST PRENOR (ATLAN.) BVt 5000 10 '9 10 10 IQVï lOVi — — — _ — — 1000 1 1 " , 11 10H 10% 10% — 1 2 " 12": 1 1 " 1 1 " 1 1 % — — — 

TRUST PRET ET REVENU w 5000 9 ' Ï 9v. 10 1ÇV. 10'2 10": — — — — — — 500 1 1 10*4 10*4 10*4 — 1 2 " 1 2 " 1 1 " 1 1 " 1 1 % 12*4 1 1 " 1 1 % 

TRUST ROYAL VA 5000 9 ' : 9 * . 10 10". 10'? 1 0 ' : — — — — — — 1000 11 10VS m m 1 3 * 12* . 12". 11-" 1 1 " 1 1 % 12*4 1 1 " 1 1 % 

TRUST STANDARD 5000 1 0 9''. W fff y, ? ' 500 11 V. 10V4 l f / 4 10 10*. — 1 2 " 1 2 " 12 12 1 1 % 12% 12 1 1 % 
WELLINGTON — — 5000 12 12 12 12 12 11-". 1000 1 1 V . 10'/S Ip* 1 0 * 1 9 * — 1 2 " . 12". 12 11" , 1 1 % 1 2 " 12 1 1 % 

CERTIFICATS GARANTIS PRÊTS HYPOTHEQUES HYPOTHÈQUES 

Compilation: La Presse la 16 octobre 1989 • 
* Taux recommandes par la Fédération. 

• Ces taux sont sujets 4 changement. 

GRATUITES! 
Seule Canon peut vous offrir jusqu'à 
15 heures de temps* de transmission 
interurbaine gratuite par télécopieur et 
des économies" de 40 p. 100 sur 
les frais interurbains de télécopie. 

Aujourd'hui, si vous faites l'achat d'un 
télécopieur Canon, vous pouvez 
économiser comme jamais 
auparavant. Canon vous 
propose les services 
FacsRoute du CNCP qui 
peuvent réduire de 40 p. 
100 vos frais inter­
urbains de télécopie 
par lignes commerciales 
courantes. De plus, lorsque 
vous utilisez FacsRoute avec votre nouveau 
télécopieur Canon, nous vous offrons les 15 premières heures 
de temps interurbain FacsRoute absolument gratuitement! 

Les télécopieurs Canon sont les 
chefs de file du marché. Ces 
petites merveilles technologiques 
sont caractérisées par un très 
grand rendement et des fonctions 

de pointe, telles que la transmission d'une page en six secondes 
(selon le tableau d'essais n° 1 du C.C.I.U.), la boîte à lettres confi­
dentielle, la reproduction sur papier ordinaire et le système exclusif 
de traitement de l'image d'ultrahaute qualité. Combinez ces avantages 
aux services FacsRoute du CNCP et vous disposez d'un réseau de 
communications imbattable. 

En affaires, le temps c'est de l'argent. Et maintenant, pendant une durée 
limitée, Canon vous offre 
les deux. 
A Montréal, demandez 
les détails à : OE Inc. 
5990, Côté-de-Liesse 
(514)3414311. 

•Offre valable seulermrrt lorsqu'on utilise le service FeesRoute du CNCP. Valeur maximale de 2 5 0 1 Quinze 
heures fondées sur un eoit moysn de 0.27 S la minute. Taxes non comprises. Sous réserve de certaines 
conditions. Demande?, tous les détails. Offre non valide sur l'achat d'un télécopieur faxPhone de Canon. 

'Les économies réalisées variant selon l'heure de transmission, la vole d'acheminement, la durée de la 
communication et la destination. 

Canon 
Le choix qui s'impose. 

Fortier chez 
Desjardins: 
Béland défend 
son choix 
W l I V I H e T M I W U Y  

• «On traite Pierre Fortier com­
me s'il avait le sida», déclare M. 
Claude Béland, président du 
Mouvement Desjardins, au sujet 
de la controverse qu'a soulevé sa 
décision de nommer l'ex-ministre 
délégué aux Finances à la direc­
tion de la nouvelle Société finan­
cière des caisses Desjardins. 

«Pour les hommes et les fem­
mes politiques, c'est tellement 
difficile de se retrouver un em­
ploi que ça décourage plusieurs 
personnes» à s'impliquer dans les 
affaires publiques, a-t-il expliqué 
à La Presse, à l'occasion de la re­
mise des prix annuels Desjardins 
aux organismes communautaires. 

«Personnellement, j'aurais pré­
féré que M. Fortier demeure mi­
nistre, mais quand j ' a i appris 
qu'il voulait faire une troisième 
carrière, je lui ai proposé de venir 
avec nous. Sa vision des institu­
tions financières rejoint la nôtre. 
Comme nous, il est en faveur du 
décloisonnement et du lien avec 
les sociétés commerciales.» 

«C'est une tempête dans un 
verre d'eau», rétorque M. Béland, 
lorsqu'on lui rappelle le jugement 
sévère de M. Claude Castonguay, 
président de La Laurentienne. Ce 
dernier s'est dit «estomaqué», car 
«ce que M. Fortier a fait pour le 
Mouvement Desjardins, il ne l'a 
pas fait pour les autres». 

On reproche à M. For t i e r 
d'avoir profité d'un retour d as­
censeur, car c'est lui qui a piloté 
l'an dernier la refonte complète 
de la loi constitutive du Mouve­
ment Desjardins. La loi permet 
notamment la création de la So­
ciété financières des caisses Des­
jardins, un holding qui regroupe 
les institutions financières péri­
phériques aux caisses. 

À ce sujet, M. Béland dit que les 
courtiers ont eu leur loi, que les 
fiducies ont eu la leur, ainsi que 
l'industrie des valeurs mobilières. 
Ces changements s'inscrivent 
d'ailleurs dans la vaste réforme 
des institutions financières amor­
cée par M. Jacques Parizeau, qui a 
modifié la loi des sociétés d'assu­
rance. 

«M. Parizeau a dit que c'était 
une belle nomination», affirme 
M. Béland. Le président du Mou­
vement Desjardins ajoute en riant 
que si M. Castonguay avait em­
bauché M. Fortier, «j'aurais dit la 
même chose que lui». 

CANADA PACKERS émet 
des droits de souscription 
• La société torontoise Canada 
Packers a reçu l'approbation de la 
Bourse concernant son plan de 
souscription de droit des action­
naires qui est entré en vigueur le 
29 septembre dernier. Ce plan de 
droits des actionnaires devrait se 
terminer le 28 février prochain. 

Jean-François Viau à 
la présidence de l'ADA 
• L'Association de la distribution 
alimentaire du Québec (ADA) a 
annoncé hier la nomination de 
M. Jean-François Viau au poste 
de président-directeur général dé 
l'organisme. Agé de 31 ans, M. 
Viau était le vice-président exécu­
tif et directeur général de la 
Chambre de commerce de la 
Rive-Sud depuis septembre 1987. 
11 a également été député du com­
té de Saint-Jacques à l'Assemblée 
nationale du Québec, de novem­
bre 1984 à décembre 1985 . 

DATES D'ASSEMBLÉE 
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Le dépôt de 5 % sur une maison : pas pour cet automne 
M I WILL E T R E M B L A Y 

• La baisse de 10 à 5 p. cent du 
versement initial min imum sur 
l'achat d 'une maison assurée par 
la Société canadienne d 'hypothè­
ques et de logement ne se fera pas 
cet automne, comme l'espérait le 
ministre d'Etat à l 'Habitation, M. 
Alan Redway, mais peut-être au 
début de l 'année prochaine, a-t-il 
déclaré à La Presse, à l'occasion 
du congrès annuel de l'Associa­
tion canadienne de l ' immeuble. 

« Le dossier a connu un bon dé­
part, mais la décision est présen­
tement embourbée dans le pro­
cessus bureaucratique, l 'aimerais 
pouvoir l 'annoncer tôt l'an pro­
chain, car je sais que des person­
n e s a t t e n d e n t c e t t e d é c i s i o n 
avant de faire un achat», affirme 
M. Redway. 

Dans son discours devant les 
courtiers d ' immeuble, M. Redway 
a fait preuve de solidarité minis­
térielle en appuyant la politique 
des taux d'intérêts élevés, qui est 
«nécessaire pour contrer l'infla­
t ion». 

Il a également réfuté les criti­
ques entendues dans l ' industrie et 
dans la machine gouvernementa­
le. Selon lui, un versement initial 
plus petit n'incitera pas un nom­
bre accru de personnes a répudier 
leur prêts à cause de «l 'attache­
ment profond des gens à l'égard 
de leur première maison. Lors­
que, pour des motifs d 'ordre éco­
nomique, une famille n'est plus 
en mesure de respecter les obliga­
tions de son prêt hypothécaire, le 
fait que sa mise de fonds ait été de 
cinq ou dix p. cent n'est plus tel­
lement significatif.» 

La mesure, si elle est adoptée, 
permettrait à environ 200 000 fa­
mil les d ' a c h e t e r leur p r e m i è r e 
maison, estime le ministre. Dans 
les marchés très chers de Toronto 
et de Vancouver, le montant d 'un 
premier versement a doublé en 
cinq ans. et les capacités d'épar­
gner n 'ont pas suivi. 

Pour une maison de $ 200 000, 
le versement initial baisserait de 
$ 20 000 à $ 10 000, et les men­
sualités hypothécaires augmente­
raient d 'un peu plus de $ 100 par 
mois. Selon M. Redway, dans le 
contexte actuel, il faudrait six ans 
pour pour qu 'une famille qui dis­
pose de $ 10 000, puisse épargner 
les $ 10 000 qui lui manquent en 
mettant de côté $ 100 par mois. 
Et cela suppose que le prix des 
maisons sera le même dans six 
ans ! 

«Nous sommes contre ce pro­
jet», affirme néanmoins M. Serge 
Cayer, vice-président d i rec teur 
général d e l'Association de l'im­
meub le d u Québec . « D a n s les 
marchés qui sont chauffés à bloc 
comme ceux de Toronto ou Van­
couver, la demande est trop forte 
par rapport à l'offre. Si on réduit 
les exigences f inancières p o u r 
acheter une maison, on stimule la 
demande, ce qui fera augmenter 
les prix encore plus.» 

La solution proposée par son 
organisme est de libéraliser les rè­
gles «très rigides» qui permettent 
l'utilisation des RÉER pour ache­
ter une résidence. 

M. Cayer croit que les program­
mes destinés aux gens plus dému­
nis ne les rejoignent pas vrai­
ment . Dans les faits, c'est une 
partie de la classe moyenne qui 
subventionne une autre partie de 
la classe moyenne, ou pire enco­
re, les c o n s t r u c t e u r s d ' h a b i t a ­
tions. 

Selon M. Cayer. Montréal n'est 
pas vraiment touché par les pro­
blèmes qui affectent Toronto et 

Donald Trump retire 
son offre de rachat 
d'American Airlines 
Agence France-Presse 

NEW YORK 

• Le financier newyorkais Do­
nald Trump a annoncé hier le re­
trait de son offre de rachat de $ 7 
milliards ou $ 120 par action lan­
cée la semaine dernière sur la 
c o m p a g n i e aé r i enne Amer i can 
Airlines. 

Dans u n e l e t t r e ad ressée au 
président de AMR, M. Trump in­
dique qu'il a décidé de réexami­
ner des options aux regards de 
l'offre de rachat lancée sur AMR 
dont une nouvelle proposition à 
un prix plus bas. 

L 'ac t ion Amer i can Ai r l ines , 
p r e m i è r e c o m p a g n i e a é r i e n n e 
américaine, perdait $ 14 dollars à 
$ 8 4 dollars vers !4 h locales à 
Wal l S t r ee t p a r r a p p o r t à ses 
cours de vendredi. 

American Airlines a été entraî­
née par la baisse rapide du cours 
de United Airlines vendredi qui a 
c o n d u i t la d i r e c t i o n d e Wal l 
Street à suspendre la cotation sur 
ces deux titres. 

Le mouvement de liquidation 
sur UAL a apparemment été à 
l 'origine de l'effondrement des 
cours le 13 octobre, estime-t-on 
dans les milieux spécialisés. 

Ce mouvement a été en partie 
provoqué par l 'annonce du grou­
pe d'investisseurs formé de la di­
rection et des pilotes d'UAL du 
refus par plusieurs grandes ban­
ques de soutenir le financement 
de leur offre de rachat pour $ 6.7 
milliards d e dollars de la compa­
gnie. Ces banques ont estimé que 
ce rachat se traduirait par un en­
dettement trop élevé de l 'entre­
prise. 

Vancouver. Ce qui aiderait ici, 
dit-il. c'est de « permettre la con­
version ordonnée des logements 
en copropriété divise». C'est la 
seule façon de rendre disponible 

des logements a des prix aborda­
bles de $ 70 000 à $ 80 000. 

Par ailleurs, le ministre Red­
way a déclaré qu'il annoncerai t 
prochainement la creation «d 'un 

projet de démonst ra t ion» dans 
plusieurs villes du Canada, visant 
a réduire les entraves bureaucra­
tiques qui retardent la construc­
tion des maisons neuves. Aujour­

d 'hui , dit-il. il faut compter près 
de 56 mois entre la décision de 
construire un projet et sa mise en 
chantier. Ce délai devrait être ré­
duit à trois ou six mois. 

LA GARANTIE. C O M P A G N I E U RANCI 
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CENTRE PROFESSIONNEL 
LAENNEC 

À deux pas d e l'HÔPlTAL CITÉ DE 
LA SANTÉ à Laval 

_L 
< ^ T ^ J 2 i i t 41 m 

Espaces pour 
bureaux et commerces 
de 500 à 20000 pi car. 

Immeuble entièrement climatisé 
Gicleurs 

Vaste stationnement extérieur 
idéal pour professionnels, clinique médicale, 

bureaux d'affaires 

À partir de 9**̂ $ net/net 
Occupation immédiate 

Renseignements: 
Bureau de location 

(514)661-2575 

LG 1 PISCG L â V â l 
ACCUEILLE SES PREMIERS LOCATAIRES 
• 6 étages de plus de 

11000 pi car. chacun 
• 2 ascenseurs modernes 
• Nouvelle fenestration 

de verre réfléchissant 
Pour location: 

ÉDIFICE G.L. INC. 
M. Denis Perreault 

• Système de ventilation, 
climatisation et chauffage 
contrôlé par ordinateur 

• Luxueux hall d'entrée 

(514) 629-8377 
(514) 384-1260 

Place Laval, le plus grand complexe à bureaux de Laval 
Place Laval, la cité des affaires de Laval 

Patrick P. Webb 
La Garantie, Compagnie d'Assu­
rance de l 'Amérique du Nord est 
heureuse d 'annoncer la nomina­
tion de M. Patrick P. Webb com­
me Vice-président et Directeur du 
service de Caut ionnement pour le 
Canada. Monsieur Webb assume 
ses fonctions à notre bureau de 
Toronto. 

Avant de se joindre à notre com­
pagnie. M. Webb exerçait la fonc­
t ion de D i r ec t eu r d e s services 
Cautionnement et Détournement 
pour le Canada pour le compte 
d'un assureur d'envergure. 
La Garantie , Compagnie d'Assu­
rance de l 'Amérique du Nord est 
considérée comme chef de file 
dans les secteurs du cautionne­
ment et détournement à travers le 
Canada. 

En affaires, le temps, c'est 
important. 

C'est pourquoi nous avons apporté 
une série de changements à nos 
horaires et à nos façons de faire pour 
améliorer notre ponctualité et la vôtre! 

Nous avons tenu compte des 
contraintes du trafic aérien aussi bien 
que de la congestion des pistes et des 
portes d'embarquement dans tous 
les grands aéroports du pays. En 
conséquence, nous avons complète­
ment remanié nos horaires afin de 
disposer de plus de temps au sol et 
en vol, de façon à mieux respecter 
les heures prévues de vos départs 
et de vos arrivées. 

Nous avons aussi réduit les heures 
de vol de chacun de nos appareils, 
de sorte que nous diminuons les 

là 

• 

Canadien: une des lignes aériennes les mieux  
cotées en A mérigue du Nord pour sa ponctualité. 

risques de voir un retard augmenter 
au fur et à mesure de la journée. 

En outre, nous avons réorganisé 
nos départs pour que moins d'appareils 
ne décollent aux heures de pointe, 
particulièrement dans des aéroports 
achalandés comme celui de Toronto. 

C'est ainsi que les mesures prises 
à l'aéroport international Pearson, 

telles que l'introduction des cartes 
d'embarquement aller-retour et la 
rationalisation des manoeuvres au sol, 
contribuent effectivement à éliminer 
la congestion et à faciliter vos dépla­
cements. La situation s'améliorera 
encore plus avec l'ouverture de notre 
nouvelle aérogare, l'aérogare 3, à 
l'été 1990. 

Tout n'est pas encore parfait, 
mais nous continuons, tous les jours, 
à innover pour améliorer notre ponc­
tualité et vous permettre de respecter 
vos horaires. Nos Partenaires Canadien 
partagent ces objectifs. Et nous ne 
pouvons que souhaiter voir les autres 
transporteurs aériens nous emboîter 
le pas. 

C a n a d i a n est une marque déposée Des Lignes aériennes Canadien international Itêe 

va plus loin 

file:///MfUgilOthLMO
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S H A R P " 

UX190 

B U S I N E S S C O M 16 
SYSTEME DE TELEPHONES 

• Mrooffmniitm • «*j<5.«*irw!e 
• Pcss cm M Cuit-on- • Reeré-tf* de personnes 

• taraondippii»-
• Appékônféfénc* l i r a s ssnvo*n 
• Mfnk l II numéros 

'S /5 tém«de4tO-
iepncn«s msuéés) 
i P a u M M Je raioutsl  

Agent JL lOnsaT»)* 
•1670 

m 

T U £ C 0 « t U « 
• CoUpédéElpar 

ïJomjaque 
• JUmtmw I L » 

lOlMOJ» 
• Memoiiê de 'vnefob 
• Trwsmssian m b M 
• Preuve dama 

Agdnt autorise Sharp 

s1650 
A P P E L E Z - N O U S DES MAINTENANT POUR TOUS VOS BESOINS D E COMMUNICATIONS. 

(Telephones — cellulaire — Fai...) p m en vigueur salon les quantités 

Communicat ions T . F . I . Inc. 
8660, Darnley 735-7794 (can. , c s a , c r t o 

ENFIN 

Mercedes-Benz 
À L A V A L 

Autoriassiqve(X) 
2500 bout, curé Labelle Chomedey Laval tél.681-2500 

Pourquoi sommes-nous BMW? 
Parce qu'avec deux concessionnaires BMW, 

nous avons le meilleur pouvoir d'achat. 
Réalisez maintenant des économies 

substantielles, sur nos modèles 1989. 
Passez nous voir bientôt! 

AflStè4> faut, 4A*MHC4> 

DES INTERETS 
INEGALES AVEC 
NOTRE COMPTE 

DtPARGNE-BONS 
DU TRESOR! 

le compte d'épargne-bons du Trésor à taux 
progressif du Trust Prenor vous offre un excellent 
rendement, quel que soit le montant de votre dépôt 
Vous bénéficiez de taux d'intérêt habituellement 
réserves aux investisseurs tout en profitant de la 
facilité et de la commodité d'un compte d'épargne 
régulier. Les intérêts calculés quotidiennement vous 
sont crédités mensuellement sur chaque dollar 
déposé. Ainsi, vous en obtenez plus pour votre 
argent 

L'intérêt versé augmente en fonction de votre 
solde: plus vos économies augmentent plus vous 
recevez d'intérêt De plus, le taux d'intérêt accordé 
s'applique sur la totalité du solde au compte. 

Pas de frais d'administration, ni de solde 
minimum et vous avez accès à votre argent quand 
vous en avez besoin. 

Le compte d'épargne-bons du Trésor conçu 
pour vous offrir les plus hauts taux d'intérêt! 

10,25*11,00* 11,75* U , » * 
$25.000- SSO.OOO- $100.000 

$24.999 $49.999 .—_ . $99.999 it plus 

Les taux sont sujets à changement sans préavis, 
taux concurrentiels sur Us suides injeritun à S5.0VO. 

O Tte PRENOR 
Membre de l'Assurance-dépôt du Canada 

1060, University 
Montréal 
866-6946 

Claude Messier 

La Compagnie d'Assurance Zu­
rich-Vie du Canada est heureuse 
d'annoncer la nomination de M 
Claude Messier au poste de 
Directeur Régional Marketing 
pour la region de Montreal et un 
secteur du Quebec. 
Monsieur Messier a connu beau­
coup de succès depuis 1974 à titre 
de Directeur de Marketing et est 
membre du Conseil du Président 
depuis son existence. 
Monsieur Messier sera responsa 
ble de la bonne marche de la 
Commercialisation et des succès 
continus de Zurich-Vie du Ca­
nada. 

Zurich-Vie offre une gamme 
complète de Produits d'Assu­
rance-Vie Individuelle et tous les 
Benefices d'Assurance Collective 
Vie et Santé. Zurich-Vie fait par­
tie de l'organisation mondiale 
d'assurances Zurich dont le siège 
social est à Zurich en Suisse. 
Fonde en 1872, le Groupe Zurich 
exerce aujourd'hui ses activités 
dans Î8 pays partout dans le 
monde. 

L'économie qui s'écrit 

Y a-t-il une gestion au féminin ? 
R U D V 
LE COURS 

DEJEUNERS 
D'AFFAIRES 

Maison Alcan, 2121, rue Orummond 

285-1637 

Savourez les meilleurs 
de Montréal: 

sandwich de homard 
soupe aux palourdes 

huîtres malpèques 
N o u s offrons un grand choix 

déjeuners d'affaires 
tous les jours 

O n fait encore 
pér iodique­

ment état de la no­
m i n a t i o n d 'une 
femme a un poste 
de ges t ion ou à 
une fonction pro­
fessionnelle jusque 

là considérée comme une cha&se-
gardée masculine. Parallèlement, 
certains milieux féministes mè­
nent une campagne pour la fémi­
nisation de ces mêmes fonctions. 
La Chambre de commerce de 
Montréal innovait même il y a 
deux ans en faisant paraitre un 
mini-lexique de titres feminises. 

Nous en sommes à nous de­
mander s'il existe, un mode de 
gestion féministe. À la suite d'un 
colloque l'an dernier, force est de 
constater à la lecture des minutes 
publiées sous le titre Gérer au fé-
minin que ce débat reste ouvert et 
pourrait a la limite s'apparenter à 
la vieille querelle des théologiens 
sur le sexe des anges. 

Les données les plus récentes 
indiquent en effet que la question 
de base demeure toujours malgré 
tout l'accès des femmes aux pos­
tes de commandes et les condi­
tions à réunir pour qu'elles puis­
sent profiter d'une promotion, si 
accès il y a. 

Sacrifices 
Ainsi, elles sont encore minori­

taires a occuper des postes de di­
rection dans la fonction publi­
que. Celles qui ont ce privilège 
ont dû pour une part en outre sa­
crifier beaucoup de leurs autres 
activités: plus de la moitié d'en­
tre elles n'ont pas d'enfants et 
seulement 30 p. cent se disent 
mariées. 

La femme d'affaires québécoise 
semble, elle, moins encline à sa­
crifier une certaine vie familiale, 
selon les résultats d'une enquête 
menée en 1987 et dévoilée lors du 
colloque. Trois sur quatre ont un 
conjoint et autant ont des en­
fants, 2,3 en moyenne, soit plus 
que la moyenne des familles qué­
bécoises (1 ,4) . 

Toutefois, elles sont concen­
trées dans les très petites entre­
prises, généralement avec moins 
de cinq employés et la moitié ont 
un chiffre d'affaires annuel infé­
rieur à $ 100 000. 

Curieuse expression d'un cer­
tain machisme, l'enquête démon­
tre aussi que plus elles sont ins­
truites, plus il leur est difficile de 
se faire accepter. 

Ce portrait ne nous permet pas 
hélas! de relier clairement ces 
deux masses d'information même 
s'il se dégage du compte-rendu 
des discussions ayant suivi ces 

OPTEZ POUR LA 
VIDÉ 

• Une équipe dynamique et expérimentée 
sans cesse à votre service. 

• Un programme de formation personna­
lisé facilitant une intégration rapide et 
complète. 

• Des programmes de mise en marché et 
une aide technique afin d'atteindre de 
meilleurs rendements. 

Invest issement minimum requis 
100000$ à 175000$ 

Financement possible à 
mande 

50% sur de-

Pour de plus amples renseignements, 
communiquez avec: 
M. Jean Martel 
350, rue Élaine (Laval) 
H7P 2R1 
628-1910 
1 (800) 361-9156 

Le 
Club I— 
International 
V i d é o F i l m -

deux presentations que le faible 
revenu des femmes en affaires 
s'explique peut-être par une prio­
rité placée sur l'autonomie. De 
même, le sacrifice de leur vie pri­
vée par les hauts cadres féminins 
de la fonction publique témoi­
gnerait des efforts supplémentai­
res qu'elles doivent consentir 
pour gravir les échelons. 

Féminisme ou nouvel âge? 
Mais la présence accrue, bien 

que faible encore, des femmes à 
des postes de commande amène-t­
elle un nouveau style, une nou­
velle philosophie de gestion? La 
place grandissante faite à des mo­
dèles de relations professionnel­
les axées autant sur des contacts 
humains tels que le feed-back, la 
motivation et la stimulation, que 
sur de strictes courbes de rende­
ment, de même que l ' appor t 
croissant de l'intuition à la res­
cousse souvent de la rationalisa­
tion exclusive de naguère sont-el­
les des contributions strictement 

féminines ou plus précisément les 
premiers symptômes d'un type de 
gestion dicté par les nouvelles rè­
gles du jeu d'une société en pleine 
mutation? 

Probablement un peu des deux, 
répondront les panelistes, souli­
gnant du même souffle que, quoi 
qu'il en soit, une telle mutation 
devrait favoriser l'accès des fem­
mes a des postes de direction tout 
en transformant de vieilles men­
talités masculines. 

« I l est d'ailleurs intéressant de 
constater que, parmi les entrepri­
ses les plus dynamiques et pro­
gressistes au niveau des ressour­
ces humaines, on retrouve des fir­
mes ( . . . ) qui ont jus tement 
intégré les valeurs dites féminines 
a leur g e s t i o n » , affirme Mme 
Paule Doré, directrice générale 
de la Chambre de Commerce de 
Montreal. 

Résolument féministes, certai­
nes participantes du colloque pos­
tulent que les femmes seraient 
dotées de vertus plus altruistes. 
«Pour elles, declare Monique Le-
febvre-Pinard, vice-rectrice a 
l'enseignement et a la recherche 
de I 'LIQAM, le pouvoir est plus 
souvent un instrument de déve­
loppement et d'action qui leur est 
confié qu'un outil de promotion 
personnelle.» 

Sociologue de formation, Mme 
Louise Roy , présidente de la 
STCUM, s'en remet plutôt au cli­
vage qui s'effectue dès la plus ten­
dre enfance par le biais de l'édu­
cation pour expliquer les diffé­
rences de s ty le de ges t ion 
masculin et féminin. Il en décou­
le donc que ces styles pourraient 
de plus en plus se confondre, si­
non se marier, à mesure que s'es­
tomperont les stéréotypes éduca-
tionnels. 

GERER AU FEMININ; sous la direction de Mi-
cheline Plasse e t Carolle Simard. Agence 
d'AK: 140pages S 19.00. 

Le prix du lingot fait chuter 
les bénéfices d'Alcan 
• La soc ié té m u l t i n a t i o n a l e 
montréalaise Alcan a essuyé une 
forte baisse de ses bénéfices au 
cours du troisième trimestre de 
l'exercice en cours, reflétant en 
cela la faiblesse du prix du lingot 
d'aluminium. 

Alcan affiche des profits de 
$ 180 millions US, soit l'équiva­
lent de 77 cents US par action or­
dinaire, à comparer à $ 258 mil­
lions ou $ 1,07 l'action un an plus 
tôt. Ceci malgré une hausse sensi­
ble d'un p. cent du chiffre d'affai­
res consolidé, qui atteint $2,19 
milliards. 

Le bénéfice du dernier trimes­
tre de cette année tient par ail­
leurs compte d'une dépense de 
$ 6 millions non reliée à l'exploi­
tation, soit trois cents par action 
ordinaire. 

En Amérique du Nord, le béné­
fice a diminué par rapport au der­
nier trimestre surtout à cause de 
la chute du prix du métal en lin­
gots. Le ralentissement saisonnier 
a réduit le bénéfice en Europe, 
alors que les affaires ont continué 

d'être bonnes dans la region du 
Pacifique et en Amérique Latine. 

Dans son commentaire aux ac­
tionnaires, le président du Con­
seil et chef de la direction il'Al­
can, M. David Morton, se dit sa­
tisfait de ces résultats 
compte-tenu des prix courants de 
l'aluminium. Hier, à New York, 
le prix de la livre d'aluminium 
était de 80 cents US. 

« I l appert que les économies 
des pays développés continueront 
à croître même si c'est à un ryth­
me réduit ce qui rend plausible le 
maintien de l'équilibre actuel en­
tre l'offre et la demande», pour­
suit M. Morton. 

N o t o n s que le g roupe 
américain Alcoa (Aluminium Co. 
of America) n'a guère fait mieux. 
L'entreprise accuse un recul de 
trois p. cent de son bénéfice net 
au troisième trimestre maigre 
une progression de huit p. cent de 
son chiffre d'affaires trimestriel. 
Le bénéfice net est tombé à $ 219 
millions US sur un chiffre d'affai­
res de $ 2,8 milliards US. 

PROPOSITIONS DAFFAIRES... 

70S H Y P O T H E Q U E S 

A 1ERE et 2e, bolone» de vente, 
notoire Loberpe W t U 4 

ARGENT 1ère et 2e hypothéqua 
lusqu'o I 5 S : Immeuble», résiden­
tiel, commerclol et Indusfrlel.Ges-
Hon H. P. 987-1993.  

ARGENT A PRETER en 1ère et 
7» hypothèques. Achot d * solde 
de prix de vente. Rodlno Stllconl 
Notoires, 381.9241,  

ESCOMPTE Meilleure offre. Ré­
pons* 24h. R. Landry 2M-9322 
HYPOTHEQUA en 1er rong de-
rr.cndee, plocemenf sir, 984-4133. 

HYPOTHEQUES l i re , Je, bolanco 
de vente). Notoire Rivet jgMgj 
PRETEUR recherche pour 1ère 
hypothéqué. $77.000. 13% St. 
Eustache; $18.000. 17% Morln 
Heights; Ï43.000. 15% Howlex; 
condo 145,000. 14% Mt l . Irnm. 
Constellation 3B1-1647  

Ire, Jm«, hyp. Finançons, avis de 
60 Jour,, services rooldes et 
confidentiels. Groupe Sodecom, 
membre (B.E.C) 231-1071. 

710 OCCASIONS 
D 'AFFAIRES 

S S i J I S I I l i l l l 
Une opportunité croffolres à temps 
plein ou portiol. 
• Opérationnel d» votre domlolî. 
• ventes répétitives o d e l com­
merces. 

UNE RENTABILITE 
A COURT TERME , 

• A utonoml* * t sécurité financière. 
• Succès retentissonf ou» USA 
- Léger capital raquls. 
LES SERVICES D'ALIMENTATION 

Q U E B E C S N A C K I N C 

ÎH- )M-«Q00. 1-MO-I63-70M 

Accéde r à vo t re lra$tt>enda!icë~ 
ROUTES DE DISTRIBUTRICES 
Territoires exclusifs. Investisse, 
ment requis, financement dispo­
nible sur place. Informations 514. 
524-4463 M m e Trudel. 

AGENTS DISTRIBUTEURS 
AUCUN INVESTISSEMENT 

Affaire ropporte Immédiatement 

p fus e n RÎs le *u° ' 5%rmj lU f^wn ' -
blés au Québec. Produits oorcntls. 
Territoire protecé, formation et 
support technique continus.  

I N F O MMMj  
Al BESOIN 50,000$ pour 5 mois, 
>42-i;90.  

BESOIN O 'ARGEHT 
Investissement Immobilier 70,000$ 
et plus, bonne garantie, 1er hy­
pothèque, 20% d'intérêt, U6-W71. 

BREVETS Inventions. Achetons et 
finançons. Blulecu 4 Ass. 866-3045  
BUREAU de courtage Immobilier. 
Frcnchlse disponible. M. Casullo 
738-3434.Clte Rovoie Crtr. 
DISCOTHEQUE bien située, bons 
chiffres avec preuve, bien équi­
pée, bon boll. Occasion d'affaires 
unique. Loin Karro crtr, 6t6-OI05. 

DROIT D'AUTEUR (copvtlpht) 
pour le Conodo style LOTO, à 
vendre. Tel. 9ti o U h 384-5117 

710 OCCASIONS 
D 'AFFAIRES 

EXCEPTIONNEL 
FAUT VOIR 

A RéPéfltfcjny, fond de commerce 
d'autos usagées. Goroge 70x40, 3 
portes, 2 lifts, 4 bureau*, comptoir 
plus enombre pour pieces. Terrain 
170x150. Boll 1 ans, possibilité de 
10 avec option d'ochot. Sur rende:-
vous, demandei Jacques Roy au:  

545-B330  

FERMETURE, boucles d'oreille, 
$2 douîclne, colliers, Udcmolne, 
ceinture $2 l'unité, 9030 St-Lourent. 

FORMATION de groupe pour 
achat de motel ou bord de l'oceon 
en Floride, Investissement 10,000$. 
MgrlQ 374-9311.  

INTERESSE à portir «n affaira:,! 
Voici une belle occcslon. Commer­
ce de ventilateurs établi depuis 
1912. Doit vendre couse maladie. 
251-4702  

M A G A Z I N E S 
Mensuel, té poses, distribue dons 
4 villes, actionnaires demandes 
pour expansion, investissement ml 
nlmum, 5,000$, prollt très Intéres­
sant. H00-JSJ-3781 P«lte 30341 

PROJETS A VENDRE 
Investissement requis, finance­
ment disponible sur ploce, pour 
des personnes sérieuses qui veu­
lent portir en affaires. (514) 526 
.4468 Mme Trudel  

RESTRUCTURONS, finançons, 
commerces en difficultés financiè­
res. Groupe Sodecom, membre du 
Ei.E.C. 251-1071. 

712 ASSOCIÉS 
DEMANDES 

$ ECONOMISEZ ET GAGNEZ S 
Vous désirez améliorer votre sort 
et celui de ceux que vous aime:? 
Vous voulei faire de grosses « o n 
omles sur vos ochots? Vous voulei 
l'Indépendance financière en oa-
gnant beaucoup $$$$ foui en 
gardant votre emploi? Tout eclq 
est possible en devenant membre 
de notre groupe. Inf. J £ U _ Ltto, 
738-7032.  

ASSOCIEIE) oetttfve) en publicité 
avec capital $$$, bons produits. 
Tel: 334-9558 entre vh ut I3h, 

BOUTIQUE de décoration etcoile 
depuis 29 ans. 674-4511 

FRUIT DE MER INTERNATIONAL 
cherche Investisseur ou partenaire 
associé, pour démarrer avec force 
un créneau d'Importation de pro­
duits de la mer à portir de la Cote 
Ouest Africaine ou la mer est très 
riche en produits; la demande 
canadienne et américaine s'evo-
luont o plusieurs mllllords por 
année. J ' i années d'expérience 
Cote ouest Africaine pour desser-
vlr Vontrèal, Toronto, Hew YorK 
: Mld-Aflantlaue. M. OAmour,514. 
464-9331  

IMMOBILIER 
Groupe structuré delà propriétaire 
d'Immeubles recherche associés 
pour Investissement. 3*3-1572 
Gilles Emond.  

SALON de comure esthétique. 644-
1777. 

714 FRANCHISES 

DISPONIBLE ou cemVe-vllle, un 
PLACE TEVERS et un BURGEP 
SUPREME à Terrebonne. 4414400 

715 SERVICES 
FINANCIERS 

FONDS pour commerce, Industrie, 
affaires, cppartements, etc. 

DEHCOL M T G - 342-1)56 

PRETS commerciaux el h-,patte-
colres. Services financiers 
k.V.DM. 329-4633. 

717 SERVICES 
SPECIALISES 

CONSTRUCTION: Hobiiilutlon-
technlque de Compagnies, gone-
rale I renovation. 667-4749 

PROBLEMES DE CREDIT 
Nous seals pouvons t'aide,. 

CLAUDE FAUCHER ou 
CLAUDE CHARRON 

STEROSE LOCATION 686-9555 

718 A R G E N T DEMANDE 

BESOIN argent 1ère 2e hyp. sur 
propriétés notoire 729-4334. 

725 T E N U E 0E LIVRES, 
DECLARATIONS 

D'IMPOT 

A 1 COMPTABILITE, tenue de 
livres de qualité, 669.9556 

COMPTABILITE, informatique, 
pave. Impôts, 745-0692 

las gens d'affaires 
avisés font confiance 

à la rubrique des 
PROPOSITIONS 

D'AFFAIRES 
de LA M I S S C 

pour obtenir (es 

M S - 7 1 1 1 
IHiaUMAJNSVkWHAIS 

1-«00.345 L 5 0 1 3 
ANNONCES ENCADRES 

2 8 3 - 7 0 0 0 
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Le Mouvement Desjardins se lance dans le «maillage coopératif» 
M I C H E L W A N D E M A L L E 
Je la Hn-wr L jiutdiennv 

• Afin de stimuler la croissance 
de la formule coopérative au 
Quebec, le Mouvement Desjar­
dins a decide de se lancer dans le 
« maillage coopératif» 

Le président, Claude Beland. a 
en effet annonce hier à Montréal 
que Desjardins s'associait avec 
cinq regroupements coopératifs 

québécois et que des protocole» 
d'entente a cet effet avaient ele si­
gnes ces derniers mois. 

Ces cinq organisations regrou­
pent au total quelque I 2 ï coope­
ra t ives i m p l i q u a n t près de 
500 000 québécois. Il s'agit de la 
Fédération des cooperatives en 
milieu scolaire, de la Conference 
des cooperatives forestières, de la 
Federation des cooperatives funé­
raires, de la Federation des co­
operatives de travail et de la Con­
fédération des coopératives d'ha­

bitation. 
Les ententes signées avec Des­

jardins ouvrent la voie a diverses 
tonnes de col laborat ion. Deja. 
par exemple, le Mouvement Des­
jardins a prête un de ses fiscalistes 
aux cooperatives de travail afin 
d'examiner des modifications a 
leur capitalisation en prevision 
d'eventueK amendements a la loi 
des cooperatives. Ailleurs. Desjar­
dins analyse la possibilité de re­
grouper ses propres achats de 
fournitures avec ceux de la fede­

ration des coups en milieu scolai­
re. 

M. Beland tient toutefois a pré­
ciser que « maillage» n'est pas sy-
nomyme de «subvention», une 
formule que Desjardius avait 
abandonne il y a quelques an­
nées. «Nous n'avions pas l'im­
pression d'aider les cooperatives 
mais de fournir un cataplasme, 
explique-t-il. Nous voulons avoir 
des relations d'affaires, en utili­
sant les règles du jeu mais en se 

fondant sur les principes coopéra­
tifs. » 

Au-dela des mesures concretes, 
ajoute M. Beland. l'objectif a long 
terme de ce -< maillage » est le ren­
forcement du mouvement coopé­
ratif au Quebec. Car. se plait-il a 
repeter, l'un des grands avantages 
de la formule cooperat ive est 
qu'elle est inalienable —c'est-a-
dire que la cooperative ne peut 
être vendue a d'autres intérêts, 
comme le sont les entreprises pri­
vées. 

> 
DES SOURIRES 
PLUS LARGES. 

Classe Àfiàires Canadien 

Les Lignes aériennes Canadien 
International se sont lancé tout 

un défi avec leur Classe Affaires 

Canadien:améliorer l'incomparable. 

Dès le 29 octobre, vous pourrez 

apprécier la différence. Un service 

encore plus attentionné, plus efficace. 

Une nouvelle carte vous offrant 

des vins plus raffinés. Un menu pro­

posant plus de plats que jamais. 

Ce ne sont là que quelques-uns des 

changements apportés à la qualité, 

déjà hors pair, de notre service. 

Car, voyez-vous, c'est dans le raffi­

nement des détails qu'on reconnaît 

l'excellence. 

La nouvelle hospitalité. 

Le nouveau monde. 

Canadien 
va plus loin 

C A R E X 

JEAN TEASDALE 

M. Jean-François Roy, Prési-
dent et Chef île la direction de 
Services Cares Inc. a le plaisir 
d'annoncer la nomination de 
M. lean Teasdale au poste de 
Vice-président, Développement. 
M . Teasdale est diplômé de 
l'Université de Montréal et pos­
sède une solide experience dans 
le domaine île l'immobilier, 
avant oeuvré pour deux iiistitu 

lions financières canadiennes 
d'importance. Avant de se join­
dre il Servirez Carex Inc. . 
M . Teasdale agissait à titre de 
courtier en financement immobi 
lier au sein île Murrav & Cie 
Ltée. 

Services C'arex Inc. s'occupe île 
la gestion d'un réseau de projet.» 
pour les gens du troisième âge, 
comportant appartements, ré­
sidences pour retraités et centres 
d'accueil. Dans la région du 
M o n t r e a l mét ropo l i t a in , ces 
projets comprennent Résidence 
St-Laurent. Villa Mont-Royal . 
King David, les Tours Gouin, 
C i t é H i v e des Prairies, le 
Château West mount el I I Ion 
•age. 

De plus, Carex possède une bail' 
que importante de terrains a 
Montréal et assume l'opération 
de plusieurs projets aux Etats-
Unis, notamment en Californie. 

LA FONDATION CANADIENNE 
DU K f c I N 

S.V.R 
Donnez genercusemem 

VOUS TENIR AU CHAUD 
NE SUFFIT PLUS 

On acceptait naguère, l'hiver venu, de ressembler à 
un bonhomme de neige, pourvu que, sous son 
manteau, le bonhomme soit au chaud. 

On ne l'accepte plus. Le pardessus vous classe au 
même titre que le complet Et si vous avez la... 
chance de vivre dans un climat qui vous oblige 
à vous couvrir, autant en tirer parti pour êt re-
tiré à quatre épingles. 

La solution ci-contre est signée Paolo da 
Barberino. Un manteau croisé importé 
d'Italie; 695$. 

Chaud, il l'est, tel que prévu, mais d'une 
étonnante légèreté. Son tissu en mélange de laine 
légère est doux comme le velours et, à bien y 
regarder, montre un discret motif ton sur ton. 

Il est coupé plus large et plus long Suppléments 
que vous apprécierez par les matins frisquets. 

Même si votre vieux pardessus Rosen a fait ses 
six années de service de façon chaleureuse et 
irréprochable, et même si tous ses boutons 
répondent à l'appel, il serait bon - les raisons en 
sont claires - de vous manteler de neuf. 

S'il vous suffit d'être tenu au chaud, n'y pensez 
plus. Si vous voulez aussi paraître à votre avantage, 
pensez-y. 

HARRY ROSEN 
CENTRE ROCKLAND - 735-6227 • IA1RVIEW POINTE CLAIRE - 695-892I 

li'W> pouivz obtenir çnitmttinent le R j p p o r t d ' H a r r y 
Kir*:n(/i'&/-/*jv<\ w/r la wodtdt iauiimuie / H U T W 

dans lun île no» magasins. 

TORONTO MONTREAL OLLBLC LONDON OTTWA WINNIPFO I U M 0 M 0 N C ALU \K> V XNCOL V lR BUFFALO 
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SCOTT'S HOSPITALITY INC. 

NOMINATION La TPS porterait un dur coup aux finances 
des provinces, affirme un rapport 
Presse Canadienne 

John S. Lacey Donald C. Lowe 
Scott's Hospitality Inc. est heureux d'annoncer la nomination de M . John S. Lacey et 
M . Donald C. L o u e au conseil d'administration de la compagnie. 
M . Lacey est président-directeur général de Northern Automotive Corporation située 
a Phoenix, Arizona. Il a occupé le poste de vice-président des opérations de Loblaw 
Company Ltd. de vice-président exécutif détail de T h e Molson Companies Ltd et de 
directeur général de Beaver Lumber. Lighting Unlimited, Aikenheads et autres ma­
gasins de détail. 

M . Lowe est président-directeur général de la division Canadair de Bombardier Inc. et 
occupe lés fonctions de directeur chez Canadian Tire Corporation. Trilpn Financial 
Corporation, Innocan Inc. et autres. Il a travaillé au Royaume-Uni, aux États-Unis et 
au Canada et a occupé des postes de haute direction dans le domaine minier, automo­
bile et aéronautique. 

Scott's est une société de gestion dont le portefeuille diversifié comprend des entrepri­
ses et des sociétés en propriété exclusive regroupées en quatre divisions: services 
d'alimentation, hôtellerie, transport et entreposage et photographie. 

OTTAWA 

• Les provinces canadiennes sont 
appelées à perdre des milliards de 
dollars en revenus avec l'intro­
duction de la nouvelle taxe de 
vente fédérale sur les produits et 
services. C'est ce que révèle un 
document confidentiel rédigé la 
semaine dernière par une équipe 
de sous-ministres aux finances. 

«Cela va a'iecter très très sé­
rieusement la situation financière 
des provinces», a déclaré un haut 
fonctionnaire sous le couvert de 
l'anonymat. Selon ce dernier, la 
taxe fédérale sur les biens et ser­
vices (TPS) provoquera une nou­
velle hausse de l'inflation et en­
traînera une diminution des reve­
nus générés par les taxes 
provinciales de vente puisque que 
les consommateurs assisteront à 
une diminution de leur revenu 
réel et de leur pouvoir d'achat. 
D'autre part, les provinces de­
vront débourser davantage au 
chapitre de l'aide sociale et des 
salaires versés aux employés de 
l'Etat. 

Le ministre fédéral des Finan­
ces, Michael Wilson, a souligné 
que la TPS provoquerait dans un 
premier temps une hausse 
automatique de l'inflation éva­
luée à 2,25 p. cent. 

Une rencontre privée des mi­
nistres des Finances et des tréso­
riers provinciaux est prévue à 
Montréal afin d'étudier l'impact 
qu'aura la nouvelle taxe sur les 
biens et services qui doit entrer 
en vigueur en 1991. Ils se penche­
ront également sur une étude réa­
lisée à leur demande par le Confe­
rence Board et qui analyse l'im­
pact qu'aura la TPS sur 
• économie en région. Pendant 
que le fédéral touchera des reve­
nus additionnels évalués à $ 5,5 
milliards, les provinces les moins 
fortunées risquent de se retrouver 
dans une position difficile. 

En août dernier, les 10 premier 
ministres canadien ont vivement 
dénoncé la nouvelle taxe fédéra­
le, déclarant qu'elle menacerait 
l'équilibre économique du pays, 
lis ont par la cuite demandé aux 

Mes banque 

Çavaut le coût. 
Le Maître Compte. L'incomparable. 
O U I : Le Maître Compte rapporte un intérêt plus élevé 

sur un solde de 100 000$ et plus. Il est plus 
avantageux que les comptes comparables offerts 
par les grandes banques. 

O U I : Le Maître Compte fait fructifier chaque dollar 
en appliquant le taux d'intérêt en vigueur à la 
totalité du solde et non pas seulement à la 
tranche supérieure. 

O U I : Le Maître Compte rapporte des intérêts tous les 
jours. Ces intérêts sont crédités tous les mois. 

O U I : Le Maître Compte est offert aux entreprises et 
aux personnes à leur compte. 

O U I : Le Maître Compte permet à son titulaire de 
combiner ses comptes d'épargne et de chèques 
afin de bénéficier du taux aligné sur celui des 
bons du Trésor. 

O U I : Le Maître Compte offre le tirage de chèques sans 
frais sur les comptes personnels si le solde 
minimal est de 1000$. 

O U I : Le Maître Compte. Uniquement au MontréalTrust 
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ministres provinciaux des finan­
ces de préparer une étude en vue 
de la conférence des premiers mi­
nistres en novembre. 

L'introduction de la TPS a dé­
clenché un vaste mouvement de 
contestation à travers le pays. 
Quant à la proposition sur l'inté­
gration de la taxe de vente pro­
vinciale et la TPS, elle est loin de 
faire l'unanimité. Déterminé à 
aller de l'avant avec son projet de 
taxe de vente fédérale, le ministre 
fédéral des Finances Michael Wil­
son a suspendu les pourparlers 
sur l'intégration des deux taxes 
de vente en raison de l'absence de 

consensus. Seul un accord unani­
me des provinces pourrait l'ame­
ner à revenir sur sa décision. 

En vertu de la nouvelle taxe su." 
les biens et services, le gouverne­
ment fédéral prévoit toucher des 
revenus annuels de $ 24 mil­
liards, soit $ 5,5 de plus que la 
taxe sur les biens présentements 
imposés aux manufacturiers ca­
nadiens. Le ministre Wilson a 
promis de redistribuer ces reve­
nus additionnels par le truche­
ment de crédits et de déductions 
d'impôts à l'intention des person­
nes à faibles revenus et à revenus 
moyens. 

Steinberg met en vente 
ses filiales de restauration 
• Steinberg a officiellement mis 
en vente hier, en tout et en partie, 
ses filiales de restauration qui re­
groupe 250 restaurants dont un 
grand nombre sont franchisés. 

M. Michel Gaucher, président 
de Socanav, avait clairement lais­
sé entendre qu'il se départirait de 
ces restaurants, après son opéra­
tion publique d'achat sur Stein­
berg. Il s'agit pour la société de 
gestion de dégager quelques mil­
lions pour l'aider à éponger une 
partie de l'importante dette con­
tractée pour l'acquisition du 
géant québécois de l'alimenta­
tion. 

Steinberg a retenu les services 
de la firme de courtage Merrill 
Lynch Canada à titre de conseil­
ler financier et d'agent dans le 
processus de vente. Toutes les of­
fres d'achat devraient être reçues 
d'ici le 30 octobre prochain. 

Le groupe de la restauration de 
Steinberg comprend quatre divi­
sions. Cultures et Croissant Plus 
se spécialisent dans les menus-mi­
nute légers et de santé tandis que 
Pik Nik dessert le marché tradi­
tionnel des hot-dogs, sandwiches 
et hamburgers. La quatrième di­
vision, Salisbury House, est une 
chaîne de restaurants à Winni­
peg. 

FAITES UN 
PUISSANT 

B0H) EN AVANT 

Une nouvelle race de puissantes Jaguar 1990 n'attend que 
votre bon plaisir de connaisseur. Ces fulgurantes berlines 
Jaguar Sovereign et XJ6 4 litres sont d'une rare élégance et 
d'un rapport qualité-prix inégalé. 

Voitures parmi les plus raffinées du monde, elles vous 
offrent ces remarquables nouveautés: 

NOUVEAU 
Trois modèles, dont le prix débute à un peu moins 

de 60000$: 

NOUVEAU 
Moteur de 4 litres en alliage d'aluminium, à 24 soupapes et 

double arbre à cames en tête. 

NOUVEAU 
Transmission automatique à 4 rapports, avec mode sport. 

NOUVEAU 
Système de freinage antiblocage Teves. 

NOUVEAU 
Instruments classiques, dans la tradition Jaguar. 

NOUVEAU 
Club Jaguar, plan d'assistance routière jour et nuit. 

NOUVEAU 
Plan d'entretien périodique sans frais de 3 ans 

ou 60000 km. 
Venez sans tarder pour un essai-démonstration. Nos spécia­
listes Jaguar s'empresseront de vous présenter un excellent 
placement automobile. 
'Prix de détail suggéré du fabricant, sans les (rais de transport: 59 995$. 

Les Moteurs Décarie 
55, rueGince, 
Saint-Laurent 
334-9910 

Jaguar Elégante 
4350 est, boul. 
Métropolitain 
374-6550 

J A G U A I t 
L ' A C C O R D P A R F A I T D E L ' A R T E T D E L A T E C H N I Q U E . 
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Memotec conclut une 
entente de fusion 
avec ISI Systems 
• Memotec Data a conclu une entente de 
fusion avec ISI Systems, en vertu de laquelle 
Memotec offrira $ 20 pour chacune des ac­
tions i l ' I S I La transaction est évaluée à envi­
ron $ I50 millions. 

ISI va fusionner avec une filiale améri­
caine de Memotec et cette alliance va don­
ner naissance à la deuxième société en im­
portance dans le domaine des systèmes de 
communicat ion en Amérique du Nord. 

Le président d'ISI a accepté de vendre ses 
actions, soit 60 p. cent du capital. Les détails 
de la transaction n 'ont pas été dévoilés, mais 
celle-ci comprend de l'argent comptant , des 
actions de Memotec et des debentures. Le 
tout devrait être réglé d'ici au mois de dé­
cembre 1989. 

Néanmoins. ISI a le droit d'accepter des 
demandes de renseignements d 'autres com­
pagnies qui pourraient être intéressées à 
l'acheter. ISI a aussi le droit de se retirer des 
négociations avec Memotec si son conseil 
d 'administration retire son appui à l'offre de 
la compagnie montréalaise. 

Pertes pour J.P. Morgan 
• I I ' . Morgan, cin­
q u i è m e b a n q u e 
américaine, a annon­
cé hier une perte net­
te de S 1.8 milliard 
au troisième trimes­
tre, due à une aug­
mentation de $ 2 mil­
liards de ses provi­
sions sur les prêts aux 
pays en déve loppe ­
ment. 

Cette perte de cor­
respond exactement 
aux prévisions faites 
fin septembre par J.P. 
Morgan l o r s q u ' e l l e 
avait annoncé, com­
me plusieurs grandes 
banques américaines, 
un relèvement consi­
dérable de ses provi­
s i ons . J .P. M o r g a n 
avait dégagé un béné-

L'ARGENT 

Les courtiers londoniens ont 
Daissè hier le prix de l'argent 
de $0.088 cents américains 
par rapport a I ouverture de la 
veille Lundi SS.169 

M O N T R É A L — Handy & 
Harman évaluait le prix de 
l a r g e n t c a n a d i e n aSS.03S 
l once troy. 

N E W YORK — Handy & 
Harman's évaluait le prix de 
I argent amér ica in à 55.110 
L'once troy. 

fice net d e $ 233,6 
mi l l ions ( S I , 2 5 par 
action) au cours du 
t ro i s i ème t r i m e s t r e 
1988. Pour l'ensem­
ble des neuf premiers 
mois de 1989, cette 
banque a accusé une 
perte nette de S 1,4 
milliard. 

L E S M E T A U X 
MARCHE Dl LONORtS PRIX f N 
srmtNG PAR lonNi Mtwove 

F E R M E T U R E 
C U I V R E ( c a t d g o r i o - A - ) 

c o m p t a n t 1 8 4 1 - 1 8 4 3 
3 m o i s 1 8 2 5 - 1 8 2 8 
1 5 m o i s 1 6 1 0 - 1 6 2 0 
v e n t e s 1 0 0 6 0 t o n n e s 

E T A I N ( $ U S ) 
c o m p t a n t 8 2 3 0 - 8 2 5 0 

3 m o i s 8 2 6 0 - 8 2 8 0 
1 5 m o t s 8 3 2 0 - 8 4 2 0 
v e n t e s 4 7 2 t o n n e s 

M . O M S 
c o m p t a n t 4 7 3 - 4 7 5 

3 m o i s 4 6 4 . 5 - 4 6 5 
15 m o i s 4 1 0 - 4 1 5 
v e n t e s 2 1 6 3 t o n n e s 
Z I N C q u a l i t é . J u p * r . ( J U S ) 

c o m p t a n t 1 6 0 0 - 1 6 1 0 
3 m o i s 1 5 8 5 - 1 5 9 5 
15 m o i s 1 5 2 0 - 1 5 4 0 
v e n t e s 1 6 5 5 t o n n e s 

Z I N C i p o c . l q u a l i l » l u p . r ' l S U S ) 
c o m p t a n t 1 6 8 0 - 1 6 8 2 

3 m o i s 1 6 6 2 - 1 6 6 3 
1 5 m o i s 1 4 7 0 - 1 4 9 0 
v e n t e s 2 9 3 1 t o n n e s 

A L U M , ( q u a l i t é w p . ) ( $ U S ) 
c o m p t a n t 1 8 6 0 - 1 8 6 5 

3 m o i s 1 7 8 5 - 1 7 8 6 
15 m o i s 1 6 5 0 - 1 6 7 0 
v e n t e s 1 6 3 4 6 t o n n e s 

N I C K E L ( S U S ) 
c o m p t a n t 1 0 3 5 0 - 1 0 4 0 0 

3 m o i s 1 0 0 7 5 - 1 0 1 7 5 
15 m o i s 8 9 0 0 - 9 1 0 0 
v e n t e s 1 5 4 4 t o n n e s 
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I M M O B I L I E R 

101 ILE DE 
MONTRÉAL 

A AHUNTSIC, construction 1985, 
3 chambres, 2"> s,bolns, 178. 
Gouln est. 344-0241, 3740(85 

A C A R T I E R V I L L E , bung. 3 cham 
bres, fover, or*» du ocre « t école, 
160,000$. J. Lclond*, Imm. Grand 
Prix cfr. 331-9164, 447-4081. 
A ROSEMONT, tr ia l** rénove, 3-
S'A comptant 35,0001 ou èchonge, 
386-0620. 

A VENDRE rue St-0«nls, mole»" 
près métro ROMmont, prêt i 
rénov»r. tdéol pour co-op, co­
propriété ou condo. S.V.P. pas 
d'asanti. Jour 17*4677. Apré! 
19h: 472-2217. 

Agent-Associé demandé 
M. Casullo 738-3434 

CITF R O Y A l l Crlr 
ADAM' Pie I X , 3*5' i rénoves, 
chauffage elect., entrées lov.sèc 
revenu annuel 16,9201. 649-9122 
AHUNTSIC 10473, Meilleur. Carta 
ge neuf, 3 chambres à coucher 
aarog*. Fover. Finition luxueuse. 
Rendeî-vous: 745-1630 

AHUNTSIC, duple* détache (rui: 
L O v e r d u r » , nord de Prieur). Visite! 
sur rendez-vous seulement. Apré; 
I7h, 384-5564. Terrain 6300 pl car 
logement du fias 7 apo. libre, J 
!> bains. 3 chambres, stamillole nu 
s.sol et services. Choutfoge com­
bine, eau chaude et électricité 
Haut 5Vi opp. chauffage elect. prl> 
demande (pas d'agents): 278 OOOS 
535-2748. 

ANJOU, condo malsonnette, ave( 
garoge, entrée privée, moins dt 
77,0001, Lillian planchette, 253-385! 
Re Max Supérieur Inc. ctr. 

ANJOU, condo 5 pieces, 2 cham­
bres, Impeccable, prix réduit, 
Liliann Bianchette, 253-3858 Re/-
M o * Supérieur Inc. d r . 

AUBAINE Nord-Est de Mtl. Cottogt' 
attaché de luxe. Soir et fin sem 
643-3962, pas d'agents. 
AUBAINE, 1163,000, N.-Bordeoux, 
bung, luxueux, pas agent. 333-5209 
BALDWIN 2x5Vi avec bachelor 3V: 
e lec locataire, prix 1130,000. O. 
Mayer 353-9942 
TRU1T GENERAL, COURTIER 

BORD DE L'EAU sur Gouln, 
R.D.P.cottoge sur terrain 18,000 pl 
cor. M . Casullo 738-3434.Clte Roya­
le Crtr. 
CARTIERVILLE, sont level rénové, 
10 pièces. 265,0001, sans agents, 
rens. de 9fi. à 6b:, 337-7018. 
CARTIERVILLE, bungalow 3 
chambres, grand terrain, piscine, 
s,sol fini, 12034 Grenet, 337-4760. 
CARTIERVILLE haut duplex situé 
secteur tranquille. Prix 1265,000. 
negocloble. Par propriétaire. 663-
3289. 

CENTRE-EST, COtfag* 2'/> ans. 7 'li, 
s manger, 3 chombres, VA iboln , 
ssol , garoqe, terrain + extro. 
Cause départ, prix réduit, 598-1260. 
CHATEAUBRIANCWILLERAY, du 
plex Vh l ibre, 125,0001. 527-337" 
COTTAGE, 8539 Henri-Julien, trois 
peint, pas d'agent. 384-4364 
DARUNG Maison a revenus en­
tièrement rénovée, 4Xl'.'i et 1 7'A 
prix ô discuter, prés métro. Après 
16h: 464-4961 OU 641-3887 
DU P i f X luxueu», prés Bols Sa-
raguov, Idéal pour copropriété ou 
condo, pierres,firirues, grand ter­
rain paysager, foyer, "wetbar". 
336-1917, 334-8603 

FULLUM « t Ontario, duplex 
52,5001, petit comptont. 524-3876  

1 MERCIER bungalow 5 pieces, 
I place H. Beooprand, site straté-

giaue, prl* 1165,000. D. Mayer 353-
9942 

TRUST G E N E R A L , COURTIER 

101 ILE DE MONTREAL 

MONTREAL.NORD rue Ploia, 
tranquille, duplex, 3X4' i, entière­
ment rénove, s. sol fini, garage, 
150,0001, vente rapide. 323-5342 

MONTREAL, limites Aniou, cotta­
ge 84, semi-dét., intérieur refait à 
neuf, avec v s o l et garage, 
171JJ00S. 352-4063 ou 759-6444. 
MTL-NORD, duple* seml-dèt., r. 
de ch. libre, propriétaire prendrait 
hvp. 10S, 1 ans, L. Cournoyer, 354-
6240, Re/Mox Excellence Inc. Crtr. 
MTL-NORD, I l 525 L'Archevêque, 
5*4' occupation pour vente 
rapide, 185,0001,466-1739,443-1932 
N. BORDEAU triplex. Comptant 
20 ' . . Bal par proorlo9.3/4332-0820 
N.D.O. cottage def-, 11 pièces, 5 
chambres, garage pour 4 voitures, 
220,0001. Vendre ou échanger 
contre bâtisse incendiée, 481-8242 

N.D.G. Duplex, éclairé, 6Vt, 7Vi, 
cour, 298,0001 rènovè.486-lM2 soir 
NOUVEAU-BORDEAUX, bunga­
low haute qualité, 11,933 L'Acadle, 
1196,000. Angéle Crtr. 334-0963 
OUTREMONT semi-dét. en pier­
res, 4 chombres, 2 foyers, cuisine 
rénovée, 1 garage, rue tranquille. 
595.OC01. Agent s'abstenir. 345-9340 

OUTREMONT, boul. Mt Royal, 
cottage seml détaché, haut d* la 
montagne, 12 pièces, 4 chambres 
de bains, parooe, grand terrain 
arriére, boiserie chêne et ccalou, 
795,0001. 737-7174 

OUTREMONT, duplex, QuerbeV-
Laurier, libre pour acheteur, en­
tièrement rénové, pas d'agent. 
325,0005. 531-6693 
PLATEAU Mentano. duplex sur 3 
étages, 10'. i et VIL rénové original, 
597-2982, 939-2649 
PLATEAU 3X5 ' : , rénovés à 80%, 
bas libre, revenus 14,040! X 9, 
10,0001 comptant. 444-4088 
PLATEAU-Cote metro Laurier, 
mini condos de style, neufs, meu­
blés, aspirateur central, combinés 
cuisine, etc.. 220 à 360 pl car. à 
partir de 29 5001, 527-5231. 
PLATEAU, cottage 5 fover, cour 
clôturée, stationnement, 527-5805 
PLATEAU, triplex (3*5'.;), èlect., 
135,0005. Pas d'agents. 766-6980. 
PLATEAU, Bover, prés Gilford, 
triplex semi-dét., 3X6' / i , cour, 
oarage, très ensoleillé, bon reve­
nu, 1165,000. 521-0752. 
R.O.P. bungalow, 4 chambres d 
coucher, thermo-pompe, 5170,000. 
i l l 0666 
ROSEMONT Maison 6688-90, 7Vi, 
6V>, 002, s-Ml fini, rénovés, reve­
nus IJ.OOOSon, 214,0005. Pos d'a­
gent 481-2882 
ROSEMONT, 12* av. prés St-
Zotlque, cottage seml-dèt., 3 
chombres d coucher, ssol fini, 
garage, prix à négocier, sur 
rende:-vous 729-4262. 

ROSEMONT, Sole*, 1 X 7'A 4 X 
4'A avec cour, revenus: 20,4001, 
pr l * : 170,0001. 524-3876 
SNOWDON, duplex S'A-6'A p r é ! 
métro, garage double, fovers, 
lardin privé, 249,0001. 739-5193. 
TRIPLEX détaché, metro Lange-
lier, 4 chambres, sous-sol fini, 
garage, piscine creusée, lordln 
école Louis Rlel, 239,005. 253-2080 

10S LAVAL 
RIVE NORD 

L.D.R. buna , 5 min. pont Vlau, 
terrain super, piscine, atelier, 3 
chambres, 2 sbolns, s, sol fini, 
foyer, taxe basse. 667-6262 
LORRAINE, seml dét. terrain 7,200 
pl car. paysager, cabanon, v i o l 
fini avec foyer, s/de lavage, 3 
chombres, 2 i d e bains, entre* 
asphaltée, thermcoompe, pas d' 
agent, 89,8001, 621-4271. 

MASCOUCHE bungalow tout bri­
que, 2 chambres, 2 vbalns, v diner, 
vsol fini avec foyer, cour payso-
ger, piscln* creuse* 16x32, de­
mande 1 i0,0001, doit vendre, foif 
• s un* offre. 474-6555. 

OKA, cottage 7 pieces, boisé, 
1 J0X90', solarium, foyer, planchers 
Chêne, garage, 479-8316 • 4921. 

ROiEMERE 
Secteur de choix. 
Magnifique bungalow 89. 
De style californien, 
unique en son genre. 
Près de tous les services. 
Prix 199,0001. 

Jour 682-3338, soir 965-1476 
DEMANDER MICHEL 

STE DOROTHEE b u n a 3 chom­
bres, vsol deml-tlni, garage, ter­
rasse. 105.0001. 689-0659. 
TERREBONNE maison ancestrale 
en pierre, déclarée monument 
historique, à rénovée, avec sub­
vention gouvernementale jusqu'à 
40%, dans le quartier des affolres 
de Terrebonne, beaucoup de 
potentiel commercial. Pour inf.: 
Serv. Imm. Imko, Claude Laver-
durs au 252-5252 

105 RIVE SUD 

107 BANLIEUE 
OUEST 

D.D O., bung. 5 chambres, I'>i 
vbalns, vsol fini, fover, gerog* 
double, patio, adjacent ou parc, 
17J.0005. 626-8512 
OORVAL sud, Folrwov Courts, 
split level, 4 chambres à coucher, 
T i vbalns, fover, air climatisé, 
garaoe double, patio, cuisine ré­
novée, 225,0001. Vente privée. 
Rendez-vous seulement 631-0711 

109 BANLIEUE 
EST 

LANORAIE 436 N-O. 2 cottages, 
terrain 18091' car, garage 18*29. 
Comptant 69001. Aubaine. 327-2323 

REPENTIGNY, unifamiilole, 3 
chombres, vsol fini, tnermopom-
oei piscine hprs-terre. 654 0117. 
REPENTIGNY, buna très propre, 
3 chambres, vsol aménagé, elect, 
paysager, clôturé, très beau sec-
leur, occupation rapide. 581-8978. 

REPENTIGNY, oubaine, superbe 
cottog», 5 1 7 4 3 0 a 654-9990 
REPENTIGNY, près Morlno, avec 
piscine Inférieure, garoge double, 
cottage 7 pièces, sur terrain: 13,000 
pl car. De nombreux extra. Cette 
une occasion unique à 169,0001. 
Lise D. Ferlqnd 581-3790,545-9500. 
R e M d * Unis courtier. 

111 PROPRIÉTÉS 
DEMANDÉES 

A ST-JACQUES, maison 30X40 
avec ssol, terrain 36 000' car;. 55 
0001, par propriétaire, 659-4V30 
BORD du lac Champioin, piscine 
Int., 2 foyers, terroln 25,000 pl cor., 
35 min. pont Champioin; prix 
1700.000.1-246-3266. Pas d'agents. 

BROSSARD, 1 terrain "grandiose". 
Imposante maison briques, sec­
teur "S", 5 • 1 chombres. M m e 
Boutford, 466-6000, Re/Mox Bros-
sard Inc. crtr 

BROSSARD, 7615 Place Mauriac, 
cottage 4 chambres à coucher, 
thermopompe, vsol fini, construc­
tion 85, 235J3001. 678-3287 après 
6h. Pas d'agents s.v.p. 

CANDIAC Porc Laurier, Impres­
sionnant cofloqe de haute quolité, 
hall attraytont avec escalier cir­
culaire, plancher en céramique et 
lattes de chêne.- Jean Guy Tur-
geon 444-0833. Turgeon Crtr 

CROISSANT DE ROME, superbe 
cottage luxueux, un plaisir à 
visiter, 4 chambres au niveau. 
Balance d * vente disponible. 
259,0001. Trans-Action imm. No-
vactr. S. BVochir, 333-6*80 

LAPRAIRIE 1124,000 environne­
ment des plus agréables, 4 cham­
bres, foyer, garage, armoires 
mèlomlne. Denise Turgeon 444-
0333. Turgeon Crtr. 

V. IT -LAURENT, triple* rénove, 
près services, 264,0001, 331-1635 
V.M.R. r u * Trenton, bung., snian-
ger, cusinechène, 3 chambres, 
vsol fin!, 34ftÔ0S. 644-3584 
VERDUN 6 logements 47i pièces 
sur la 3* Avenu*. Revenu: 122,318. 
1.454-3453 ou 1-269-2419. 

MONSABRE- Hochelogo, 3*4":. 
financement »%. comptont 
20,0001, prix 134,5001, 273-0904. 

le t annoncturs sont 
priéi de vérifier la 
première parution de 
leurs annonces. 
Notre journal se rend 
responsable d'une 
seule insertion erron-
nee. , 
Toutes erreurs, annu­
lations, plaintes doi­
vent être soulignées 
avant 17 h pour être 
corrigées ou annulées 
le lendemain. 

(lundi ou vendredi) 

285-
7111 

VERDUN, duple* 2-5': , bas libre, 
650-2 Beatty, par proprlo, 764-6214. 
VILLE St-Lourent, cottog* dét., 3 
chombres, t a x * l 947$, foyer, 
119.000S négociable. Cloude Bleou. 
Le Permanent crtr. 744-1454. 

S U R S T - H U B E R T 
P r é s d e J a r r y 

2 tr iplex v a c a n t s , 
3 x 5 ' / 2 , b o n pour, 
r é n o v a t e u r , 
g r a n d potent ie l . 

2 7 0 - 3 1 8 6 
I272SI5-R101 

103 LAVAL, 
RIVE NORD 

A LOUER ovec option d'ochot à 
Ste-oorathée, superbe nouv«lle 
maison, prés du golf Islemér*, 3 
chambres, 2'/i vbalns, vtomllloie, 
foytr, garage doubl* etc., 1,300$ 
por mois. 342-3443. 

A REPENTIGNY, bungalow 5". 

A VIMONT, aubaine, faites offre, 
bung. 7 2 , pompe thermique, 4 
chambres, piscln*, garage, 
$119,000 negocloble, soir 967-0742. 

DUVERNAY EST, buna 5 pièces, 
rénové, I Ibre, pos d'agent, 665-3182.  
FABREVILLE, spilt 87. dét., 7 
pièces, plafond cathécrale, v i o l 
fini, prix: 122,000$, P. Malor, 385-
3223, 425-8525, Image ctr. 

LAPRAIRIE comptant minime, 
armoires méiomlne blanche, eli­
gible programme d'aide, 3 cham-
Eres. Jean Guy Turgeon 444-0833. 
Turgeon Crtr 
LAPRAIRIE cottoge récent, Impec­
cable, eligible au programme 
d'aide Quebec, comptant reauls 
$10,000. Deniso T u r g « n 444-0333. 
Turgeon Crtr. 

LONGUEUIL cottoge 07, garage, 
paysager, urgent, 647-5365. 
LONGUEUIL, seml-tétoche, 3 
chambres, 2 vbalns, stationne­
ment double, 670-8484. 
ST-BRUNO, SPACIEUSE propriété 
1965, rénovée, 5 chambres, fover, 
salle fomlllole ou niveau, garoge 
double, taxes basses, secteur 
recherché. 

ST-BRUNO, PRES TRANSPORTS, 
magnifique cottooe, ultra moder­
ne, cuisine dînette, foyer, salle 
familiale au niveau, 9,995 pl. car. 
terrain paysager. 

NICOLE TANGUAY 653-2568 
NICOLE DECOSTE «51-6197 

453-2494 
MONTREAL TRUST, COURTIER 

ST HUBERT secteur "B" bunga­
low, garage attenant, bachelor, 
foyer, tout pour plaire. S-sol fini, 
2 vbalns. Chambres spécieuses. 
Chambre ou sous-sol, terrain 6,000 
pl . c a , bâtit tout brique. Denis 
Gauthier 678-3150. 

REMAX ST HUBERT CRTR 

ST-HUBERT, 3 chombres o cou­
cher, thermopompe, piscine, pay­
sage, cloture, patio 10X16. vsol 
fini, 2 vbolns,pres d'école et porc, 
libre. Odile Bélonger, Habitation 
Salaberrv , **i-*s>i 

5T-LAMBERT, maison exclusive, 
21 r u * d'Anlou, 485 000$, 466-3041. 
ST-LAMBERT, cottoge semi-deta-
ché, 1920, 4 chambres, cuisine et 
vbain modernes, foyer, secteur 
paisible, près parc, arena, piscine 
Int., S156,00O. Pos d on»-;. «5-8836 
ST-TIMOTHEE, maison campa­
gne, garoge, oronge, cafion* a lott, 
terrain, 53,820 pl cor. taxes 
4O0Stonnèe. près Volievfleld, prix 
75,000$. 1-514-373-0448 

VIEUX LONGUEUIL, seml-dcta-
chè, 2étages, 1x6' lx7Y>, maison 
de prestige. 679-6863 

PARTICULIER désir* acheter pro­
priété prés métro, pour rénova­
tions, environ 100,000$. Laissez 
nom et numéro de téléphone: 

J. Bernard 334-9899 
PROPRIETAIRES, vender votre 
maison, apo. en vlaoer et recevez 
une rente Indexée et non ta*ee. 
JocKIe Sommers, 270-4422. Trust 
General. 

113 CONDOMINIUMS, 
COPROPRIÉTÉS 

A AHUNTSIC 4'A fover, garoge, 
svstème d'alorme, fenêtre serre, 
negoclabl». 255-6837, 334-4881 
A LONGUEUIL. CondO 3 ' A 4Vi, à 
portlr de 400$mols, poéie-frloo ou 
micro-onde, love-volsselle, dépôt: 
2,000$. 513 Cherboura 984-1751. 

A VENDRE rue St-Denls, triplex, 
près métro Rosemont, prêt a 
rénover. Idéal pour co-op, co­
propriété ou condo. S.V.P. pos 
d'agents. Jour: 279-4677. Apres 
19h: 672-2217. 

AHUNTSIC ouest, Morcellin Wil­
son, 2 chambres, garage, 89 0001 
Sons agents. 745-1872 
AHUNTSIC, grand condo neuf, 5Vi 
pièces, 122,000$, 332-6549. 
AHUNTSIC, luxueux 4Vj avec fover 
etgorage, 130,000$, 525-7867 pour 
rendez-vous. 
ANCIENNE ECOLE: superbe 4'A 
4e étage. Ch. Colomb, climatisé, 
stationnement privé, cause trans­
fert. Jour 255-3779, soir 274-4276 

BONNE OCCASION 
V A L DES ARBRES 

vue splendide sur rivière, coin, 
fover, 3 chambres, garoge, enso­
leillé, 139,000$. 662-6047 
BOUCHERVILLE, beau secteur, 
suoerbe condo neuf, 2 pas de la 
132,6 pièces, 3 chombres, garage, 
piscine, 99J300S ferme (8,0001 de 
moins aue comparable) 449-3662 

BROSSARD, condo de luie , pied 
0 terre pour gens d'affaires, au 
bord du fleuve. G. Boufford, 466-
6000 Re'Mdx Brossord Inc. crtr. 

CENTRE-VILLE 
COURS MONT-ROYAL 

Rue Peel, ancien hôtel Mont-Rovol. 
Condo de coin neuf 1432 pl cor, 
tour sud-ouest. 10e étage, clima­
tisé, 2 chambres, 2 vbalns, t 
powder room, piscine, garage Int. 
397 000$. Pos d'agents. 874-1540 
CENTRE-V1LLELES FLORALIES 

St-JacquevDe la Montaqvne 
-Luxueux 5W, mez i . S1590O0. 

.1500 p.csplendlde vu* , $205.000. 
-3'/i luxueux. 1000 p.c. garage 
•Moins de S95,000.4'A terrasse 

C.DUBOIS / D E S F C J R G E S 
CLGDEM COURTIER 

344-3315, 989-1563 

113 CONDOMINIUMS, 
COPROPRIÉTÉS 

CARRE ST-LOUIS bonne xcosion, 
fout confort, S'A tov«r, 842-6093. 

CHERRIERST-HUBERT, 1,250 pl 
car., terrosse, stationnement, 1res 
éclaire. 2 -.bains, tranquille. Pas 
d'agent. 281-7987. 

V ej e j ^ 

CHOMEDEY, Domaine Ile Poton, 
bord de lo riviere, directement du 
constructeur, offre exceptionnelle, 
location • option d'achat. 

431-1718 - 538-1101 

CONDO 1,700 pl car., 2 étages, 3 
chambres, 2 salles de seiour dvec 
fover^ luxueusement meublé, pos­
sibilité de faire 2 unltees indépen­
dantes, situé immédiatement sur 
la piste du mont St-Sauveur. à 100 
pl du remante-pente, 373-5920 de 
9h a 5h 

CONDO, ILE-DES-SOEURS Ibord 
de l'eau), 1400pi cor., 3 chombres, 
2 vbalns, terrasse, air climatise 
centrale, électroménagers Inclus, 
libre. 194 000$. Contocter M. Aubin 
OU 393-1412. 

COUR DE COUBERDN 
Condo de coin, 2 chambres, garage 
int., 626-9685 OU 282-0877. 
FACE Place des Arts, luxueu* 
condo 3'.'i. Au 585-4312. 286-0110 
ILE Paton, Lovai, le Laurier, 4'/i 
converti en 3V>, 1160 pl car., 
oarage, vue magnifique, tennis, 
piscine, etc. 591-4882. 
ILE DES SOEURS • Verrières II, 
9e étage, 2 chambres à coucher, 
2 salles de bains + solarium. S 
opoareils èiectromènogers. Stores 
horizontaux, impeccaole. Vue ex­
ceptionnelle. 278,0001. Par le pro­
priétaire. 761-2540. 

ILE DES SOEURS 
LES VERRIERES 

PENTHOUSE 1.000 pl cor., vue 
ville, seulement 175,000$. 
VUE FLEUVE, et ou vue ville, 900 
pl cor. à 1700 pl car., phase 1 à 
V , choix de 14 unités. 

LOUISE MONGEON 
769-979» 

Claire Newton Crtr. 
ILE PATON, pr l * réduit 4'A 
95,0005. Sons ooent. Piscine, ten­
nis, marina. Soir après é h : 682-5247. 
ILE PATON, 6 pièces, 6e étage, 
vue sur riviere et Montréal. Luc 
et Fronclne 277-3629 R«/Max 
Actuel Inc. ctr. 

L.D.R. 4 55 neuf, semi meublé, 2* 
etog*. Prix réçfurt, doit partir. 
Excellent pour célibataire ou ieune 
couple, negocloble moins de 
74,000$. 663-4110 

LASALLE, 7507 Choulnard, 4 V , 
duple*, 2e étage, garoge, fover, 
puits o* lumière, 95.000$. Après 
i3h en semaine. 361-8945. 
LE TRAFALGAR, condo, 2 cham­
bres, chambre principale avec 
fenêtre en saillie surplombont le 
porc du Mont-Roval, deu*lème 
chambre avec bibliothèque eneqs-
trèe, fenêtres thermiques, to i» 
électroménagers, une plocè ou 
qarage. Impeccable, prêt pour 
I emménagement. Demander M. 
Michael Mlilman 933-9592 

LE 1900 PAPINEAU, condos n*ufs, 
4Vi, S'A béton stationnements, 
financement lût* pour 1 on, visite: 
lundi a leudi de 6h à 3h, samedi 
& dimanche de Ih à 5h, Stella 
Bucu, 597-1801, 597-1341 Trans-
Actlon Mont-Royal enr. courtier en 
Immeuble 

LONGUEUIL, grand 4Vi, 2 cham­
bres, près hophol, 75,000$. 448-1439 
MT-ROYAL près Pie IX, I cham­
bre, design, spacieux, très enso­
leille, 3 e , stationnement, 526-9125 
MTL-NORD Gouln Est, bord eau, 
luxueu* 4 - ï , 2 vbalns, 115,000$ 
réduit à 102,000$ pour occupation 
Immédiate. 937-8460, 479-2156 
OUTREMONT, copropriété, tri­
plex, 1er étage, rénove, 1,700 pl. 
car. $130,000. 276-3323. 

113 CONDOMINIUMS, 
COPROPRIETES 

ST OENIS Foc* carré Sl-Louls, 6 i 
3 chambres a coucher. 843-4429 

115 LAURENTIDES 

A MT-TREMBLANT: condos 1 à 
4 chambres. Foyer. "Pré» des 
pistes. Tel: 849-7041 
A VENDRE OU ECHANGER, cot­
tage 6 pieces, 3 chombres, hyp. 
10 r 1S. Foltes vite, Llllon Bianchet­
te, 253-3853 R e M o * Supérieur cfr 

BORD DE LAC, St-Adolphe d'Ho­
ward, sen.l-detaché, foyer, 3 
chambres, l ' i vbalns, bain tour­
billon, meublée. $134,700. Finan­
cement disponible. Jour 819-327-
3372, soir 514-622-9286. 

LABELLê, maison meublée, vue 
sur la rivière, grond 6Vi plus 3 
revenus, chauffage central, gara-

S, excellent potentiel pour toyer 
retraites, I20,C005, financement 

disponible. 488-314». 

LAC VINGT-SOUS, St-Adolphe 
d Howard, gronde maison complè­
tement rénovée Int. et ext. , 3 
chambres, oarage, appro*. 100,000 
pl. car. terrain, chemin en asphal­
te. 738-1032 du lundi au vend, vh 
a 17h, M. Le veille. 

ST-SAUVEUR cpnoo, 2 chambres, 
foyer, meublé, bas prl», piscine 
Int., sauna, 729-6994, 256-8156 

ST-SAUVEUR, condo coin, bout, 
meublé, côte 68, 2 chambres, prl* 
126,500$. 1-227.3821. 
STSAUVEUR.CONDOS meublés, 
piscine Intérieure, à partir de 
3J.50OS. 337-3894 

ST-SAUVEUR, suisse, neuve, 
fover, paysager. 1-227-3355. 
STC-AOELE, condo de rêve, foyer, 
vue sur pente de sxl (Chantée 1er), 
iour 639-3820; soir 1-229-3363 

117 CANTONS 
DE L'EST 

A BROMONT à vendre chalet-
condo de luxe, situé directement 
sur la piste de ski. (1-819J474-464I, 
fin sem. (1-514)243-0937 

AU NORD OU LAC BROME 
Belle Victorienne, 8 pièces, 2 
vbalns, décoration et boiseries 
superbes. Magnifique v u * des 
montagnes grand terroln, 2 oron­
ges. Actuellement Bed & Breakfast 
(gffe du passant) rentable. On 
demande 255,000$. 514-539-0177. 

BROMONT, condos-sfudlos, sur 
centre de ski, revenus $10,000, 
meublés. 1 (SU) 534-3424. 

CONDO Mont-Orford, 3'/j meublé 
avec piscine chauffée, tennis, golf 
à 2 Km telè-siéges pour ski, 
$32,000. (819) 822-2433 
MAGOG Orford, maison style 
rustique, 12 pièces, 3 foyers, 2 
ocres en bordure du porc Orford, 
garoge double, sans Intermédiai­
re. 819-343-14^2, 819-338-4343. 

118 ESTRIE 

LAC MSPHRS MAGOG. I U I I K U X 
condo, 3 chambres, 100,000$. 514-
445-1686, 819-847-2437. 

119 EXTÉRIEUR 
DE MONTRÉAL 

RAWOON, bungolow 24*38, J 
chambres, ovec garoge, terroln 
10,000 pl car. 834-5763. 

PIERREFONDS, 4'. L près rivière, 
fover, laveuse, secheuve, dois 
vendre, soir 696-8071 
PLATEAU Mont-Royal, maison 
Indivise, rue Mentona, près Ra­
chel, 2eme étage, 5 pieces éclai­
rées et rénovées. 682-1479 ou 3342 

PLATEAU, condo moderne, 4 ' A 
stationnement privé, comptant 
50005. 386-0620. 

TOUR MERITAS près du Vllloge 
Olvmolque, luxueux condo, 4'/i, 
1277 pl. car. 2 vbaln, merbr», 
piscine, air clImatlsê.Faut vendre, 
prix, coûtant 159,0001. 251-8842 

Vous devez le voir 
pour le croire... 

Condominium prestigieux 
à S a i n t - L a u r e n t 
4 6 5 5 , b o u l . H e n r i - B o u r a s s a O u e s t 
(angle rue Grenet, près du boul. Laurentlen) 

Promotion spéciale pour les 
10 prochains condos 
5 a p p a r e i l s G E g r a t u i t s 
plus intérêt de 10% pour 3 ans garanti 

Pr ix à par t i r d e 7 9 4 0 0 $ 
Tél.: 3 3 3 - 0 8 2 4 

12745IS41113 

120 FERMETTES 

MASCOUCHE S arpents, maison, 
avec permis de chenil. Aubaine 
75,5001. 543-4489 

121 ÉTATS-UNIS, 
HORS FRONTIÈRES 

A VENDRE, 2 s«moln*S T i m e 
Share", villa ou Oold«n Strand. 
Miami 8«och, 1 chambre, pour i 
personnes, spo, plage privée, 
période rouge. Appelez 420-4200. 

Al 44 logement!, éenortge, condo, 
chalet, hyp. Yves S81-Q494 
CONDO 4"? meublé, M IAMI 
BEACH, coin rue Collins et 173è 
Rue. 60,000.$ US. Le lour.(413 ) 653-
8110 et le soir (418) 683-1445 
FLORIDE, maison usinée mobile, 
24 X52' • vérondo. 254-9523  
FLORIDE, Fort Louderdole, près 
mer, 2 grande chambres a cou­
cher, 2 vbalns completes, frais 
d'entretien bas,7V;S ^yp. Deman­
de 47,000$ US. (305)434-5491 frais 
renversés. 
HALLANOALE, maison mobile, 
"Florida room" 472-9284. 
MIAMI, maison mobile 12<55, très 
propre, meublé», 473-5213. 

125 CHALETS 

CHALET modulaire 1987, 4'A 
22,000$. Situé 0 27i milles de 
Bromont, Inf: 1-375-3253, 

CHARLEVOIX, vue lur fleuve, 3 
chalets t 4 terrains, 418-659-4804. 

ILE 350x150, chalet St-Aiphonse, 
lac vert. 287-9284, 524-8901 
LAC NOIR St-Jeon de Memo, 
luxueux chalet-résidence, sur bord 
du lac, 3 étages, meublé, 4 chom­
bres, 2 salons, cuisine, salle à 
dîner, garaoe. A voir. 514-352-4063 
ou 759-6464 ou 886-2847. 

127 TERRAINS 

A LA MINERVE, Lac Désert, grand 
bord de lac boise, 57,218 pi car., 
202 pl loçade au loc, 22,500$, 
financement, 437-7585. 

A LAVAL. Terrains bungalow et 
duplex, avec services, 669.3841 
A ST-CALIXTE, 2 terrain cpmm. 
40,000' et • , 252-0779 1-222-5200 

A STEADELE PAROISSE, super­
be boise, cadastré, arpenté, 0.50$ 
le pl. cor. 629-9770. 

A STE-MAROUERITE prés Este-
rel, sommet de montagne, 33,000 
pl cor, 18,000$. 984-0470. 
A S km Nord Ste-Aoathe, magni-
f lou* vue sur montagne, 20 ter­
rains cadastrés de 40,000 pi. cor. 
S.25 et plus I * pl. car. 681-0841. 

ACHETEZ du terrain car on n'en 
fabrique plus. 592-7531, 467-2512 
ATTENTION, Sfe-Adèle, Val MO-
rin, 125 arpents, 750 pi bord du 
lac Beauvais, l i e le pi, Joseph, 
337-4900. 
BORD de l'eau, Worwood Lagoon 
à Vaudreuil, avec services, 71,800 
pi. car.,.S4.pl. cor. Financement 
disponible à 9'/:%. 323-7190. 

BOUCHERVILLE 
Parc Industriel, 150,000 pl.ca.od-
iocent a la Trans-Canadienne. 
Tous les services. 463-2224. 

BOUL. METROPOLITAIN coin St-
Jeon Soptlste(P.A.T.), commercial 
et industriel, 250,000 pl car. 640-
4831 

BROSSARD, 7,000 pl car, 4.50$ pl 
cor. par proprlo, soir 748-5824 
CHAVBLY domdlne du ootf, prêt 
a construire, pour r. ;?'son de 
prestige, 474-4250. 
COMMMERCIAL, autoroute 40, 
sortie 108, route 341, 585-1445 

FACE A STE-AOELE 
Versant de montagne, $4 735$, 
boisé, suoerbe vision. 648-3434 

LAC GRILLI 
PHASE II dans les Laurentides, a 
100km de Montréal. 90 lots boises 
dont 20 au bord de l'eau. Groupe 
irrlm. Grllli 420-0972, 1-533-6383 

LAPRAIRIE terrains résidentiels 
pour 4x16 logements, 100,000 pl 
car avec tousTes services. Deman­
dez monsieur Beoudoln 446-3340. 

MTL. Mercier, pour 2 duplex dvec 
permis, prêt a creuser. Entre 4 et 
6, 353-6423 
RACHEL coin des Erables, 50x95. 
BON PRIX. 325-8734, 355-8678 

RIGAUD EN HAUT 
Terrains résidentiels à vendre, au 
sommet oa la montagne. Termes 
foclles 
695-4213 424-9277 

ERRAII 
pl car., bordure du St-Lourent, loc 
naturel, 10 min. Mont St-Anne, 15 
min. centre ville Québec. Proprié­
taire 418-427-3711, 418-527-4596. 

ST-BRUNO, sommet de la mon­
tagne, odiocent au parc. Terrains 
exceptionnels: SApI cor, 441-0918 
TERRAIN BORD DE L'EAU, 11,700 
pi cor.. Plerretond, 20Spl car. 
695-9770 
170,000 PI.CAR, site exceptionnel. 
Idéal pour station essence, conces­
sionnaire automobile, héberge­
ment etc.. Imka inc., Crtr., Reml 
Roy, 843-3131. 

128 PRETS 
HYPOTHÉCAIRES 

(111) L'HOMME A CONNAITRE 
1er*, 2*, achetons bolonc* vente. 
Claud* SI-ûPO* Crfr 733-4214. 
Finance Alfa International inc 

ABAISSEMENT: lere-2e hypothé-
que. rapide tour w*r. Not: 779-433? 

131 A LOUER 
CENTRE-VILLE 

A 2 pas métro Guy, l'A 2'A 3'A 
4'.'i, dons gratte-ciel chaleureux et 
sécuritair* pour personnes matu­
res, références exigées. 934-0555 
A SOUS-LOUER 3"i P r è s UQAM, 
tout inclus. 281-6377, 462-6244 
A ST-OENM 7485, métro, S ' A $440, 
mois gratuit. 277-2834, 487-1012. 

Attrayant gratte-ciel 
1121 TUPTCR 

2 M O I S GRATUITS 
V A l'A 4' i chaulé, piscine, sauna, 
équipe. 931-3141 00 915-1101. 

ATWATER rue Tupper, près me­
tro, 3V>, 2'/! rénovés, 440$. 733-0689 

131 A LOUER 
CENTRE-VILLE 

APP. LA CITE, vast* studio, 7*, 
cuisinette, 2 wolk-in. rangement, 
tapis mur a mur, tout compris 
580$. Jour 598-2105, SOlr 286-2792 
APP. LUXUEUX 1 ; ,2 ' , ,3' i ,èlect. 
chouftoo*, eau chaude compris. 
St-Urboin près Place des Arts. 842-
3450, 982-9016 
APPARTEMENT-BUREAU; Sher­
brooke coin Popineau, grand 3' i, 
$385. 937-0969, 288-6231 

AVE DES PINS 0.1400, grand l ' A 
ensoleillé, équipé, piscln*, sauna, 
oanorama. 842-8041. 
BERRI, iRov et Duluth), grande 
rénove, 129Smois, 634-9903. 
BOUL. RENE LEVESOUE près 
Radio Canada, grand l'A 2 bal­
cons, foyer, climatisé. Frigo, poêle, 
lave, vaisselle, stationnement In* 
dus. 650$ mois, libre,. 521-9914 

CENTRE-VILLE St-Urbain coin 
Prince-Arthur, 1V2,2T2, 3 ^ 4 % 
rénovés, 842-9713 
CENTRE VILLE 1434 Mockov 
(métro Guy et université Concor 
dlo), nouvelle bâtisse, grand 3'.?, 
balcon, poèle-refrlg*rateur, sta; 
tlonnement, buanderie, sécurité 
etc. Pour un bail de minimum un 
on, a portlr du 1 novembre 89, le 
locataire recevra un micro-onde 
neuf gratuitement. Téléohone: 934-
0184 ou 1434 Mockay app. 201 
(bureau) ou 303 (concierge). 

CENTRE VILLE, TOUR TRYLON 
Ste-Famllle 3443, l'A 2Vi, 3'A 
piscine, sauna, sécurité, 843-3971 

CHATEAU LINCOLN, l'/i, 2'A 3'A 
4"i , tout inclus, meublé ou non. 
931-7271 

CONDO, de Montogne St-Jacques, 
luxueux 5' 2 s bains, air. 989-1563. 
COTE-OES-NEIGES et SHER­
BROOKE, 4'Î, 3 ' i , 2. l'A entière­
ment rénovés. 931-1979, 935-3941 

CRESCENT, lVi meublé ou non, 
électricité, chauffoge compris, 
315$, 763-3290 après I9h, 
DE LUXE 3' :, piscine, sauna, 
squash, prés forum, 635V 939-0779, 
DUROCHER, appartements style 
condo, 3V>. 842-3929, 931-7271 
FLORALIES, 4'/>, fover, opporells, 
stores, fixtures, garoge, 937-8124. 
HOTEL-OE-VILLE, Sherbrooke. 
6' 1 1 * ètoge, prés de UQUAM 5731 
non-chautfè, le nov., 327-5/56 
ILE DES SOEURS grand 4'.i à sous 
louer. Parc. Lave-vaisselle. 2 mois 
gratuit. 765-9457 

LA TOUR DRUMMOND 
1% 2Vi. 3>/2, meublés 

. TOUT INCLUS 

1500 Stanley, suite 210 

842-4667 

LA TOUR LAF0NTA1NE 
1025 EST, SHERBROOKE 

• Près métro. 
, Piscine, sou no. 
• Sécurité • services, 

immeuble tranquille. 

523-1521 

LE REDPATH 
1460 DR PENFIELD 

Appartements très luxueux 
2Vi, 5'/J, PENTHOUSE 

PORTIER 

842-4545 

vacants 

CUISINES LUXUEUSES 
341S Glrouard (coin Sherbrooke 
près out. Dècorle), métro Vendô­
me. Luxueux alcôves, i -, 
plancher et comptoir de cuisine 
en céramique, qrmolres en chêne, 
cuisinière et réfrigérateur de 
qualité supérieure. Loyers obor-
dobles. Menage fait lors de l'em-
menogement. 489-1255. • 

LOFT Vieux Montréal prés metro 
Champs de Mors, disponible Im­
médiatement, 527-4772 pour ren­
dezvous le soir. 

Prolilei de nos 
promotions, compose* le: 

1845-4173 
330, rue Prince Arthur 
Bureau de location ouvert: 

9 h 4 17 h 30 en semaine 

131 A LOUER 
CENTRE-VILLE 

METRO Beoudry, 4'A rénove, 
i.i.e-.aisseile et cuisinière, l.bre 
7001. 651-3448, 843-6444. 

METRO Berrl, l'A 14e, v u * extra, 
refait 0 neuf, $312. 849-5952. 

MEUBLEES-EXECUTIFS 
Malsons et apps, tout fourni, 1 à 
12 mois. Troc Vacances, 248-4194. 
ONTARIO EST 1357,5' ; neuf, puits 
de lumière • Intercome, 600$ non 
chauffe. Jour 523-3993, soir 524-4093 

PARC LAFONTAINE 
mét ro Sherbrooke, grand 7V> 
rénove, 3*, très ensoleillé, 2 puits 
de lumière, entrée lav. sec 8501 
non chauffe, 525-4609. 

PLACE ELGIN 
1100, Dr. Penfleld, coin Peel et 
Stanley. 2'A 3''>, 4'A Eleclrlctte 
paye, air climatise central, saunas, 
jardin, piscine. 849-7061. 

PRES Rddlo-Canada, conckvl 
6351. 526-4444. 
PRES CENTRE-VILLE, De La 
Monfogne-Notre-Dome. 5'<»-S445, 
4'v$425, stationnement gratuit a 
l'extérieur. 937-7435, 931-8752 

SHERBROOKE, tore au parc La-
faontalne, 4 'A 5 ' A i efalts a neuf. 
Communiquer au 526-1663, entre 
9ti et 5h. 

SHERROOKE-PAPINEAU grond 
6'A rénové, 3 chambres. V u * . 
Balcon. $745. par mois. 1 molt 
gratuit. 841-4545 
ST-HUBERT- Duluth, 5Vi chouff*, 
poêle, frigo fournis, 700S par mois, 
522-4214, 845-4O90. 

ST MATHIEIHJORCHESTER 
l'A, 2'A 3'A 4'A piscine, souno, 
poêle, réfrigérateur, tout Inclus. 
933-4771 
ST-URBAINSt-Vlateur, 4'A et 5"?, 
belles boiseries, 473$ et 350$ non 
chauffés, 1er nov.,. 
$TURBAIN Mont-Rovol, près porc 
Jeanne-Mance, 3' : et 4 M rénoves, 
330$ a 490$ non chauffes, 1er nov., 

327-5756, 843-4049 

SUPERBE 3'A à S min. du centre 
ville, non chauffé. 4 electromeno-

Sers 4> stationnement compris, 
42-8351 soir 

SUPERBES CUIS INES 
LE M A R Q U I S 

5311 Sherbrooke O. (coin Decorle), 
près métro, édifie* moderne, 
alcoves, r>3',v4Vi, plancher et 
comptoir de cuisine en céramique, 
armoires en chêne, cuisinière et 
réfrigérateur de quolite supérieu­
re, piscine Intérieure très luxueuse 
avec sauna et bain tourbillon, 
coiffeur. Loyer*, abordables. Mé­
nage fait lors de l'em menogement. 
484-4481. 

133 A LOUER 
ILE DE MONTREAL 

A AHUNTSIC près métro, béton, 
l'A 2'A meublé ou non, balcon 
porte patio. 235$ à 325$. Ouvert 
le dim. 331-3125. 

133 A LOUER 
ILE OE MONTREAL 

A A H U N T S I C 
PRIX A NFGOCIER 

1 mois gratuit. Luxueux r :•!•!• 
4"i-5"i, ooéle-frlgo, piscine Int., 
souno, soile d'exerclc*, e t c 

335-3898 
A AHUNTSIC 4 h a u t d u p K i , 
entrées lov sec., construction neu­
ve, 2 balcons, frais peint, 1 mois 
gratuit. 331-1033 
A AHUNTSIC, 3Vi, équipé, elect., 
près m«fro, mois gratuit. 620-7344 
A AHUNTSIC, bas, VSOl, 00/04}*, 
grand terrain, chouftoo* elect., 
faOVmolS. 142-2347 OU 383-7944 
A AHUNTSIC 4 .1 chauffé moderne 
propre poêle frigo. 389-3420. 
A ANJOU l'A 4Vi, excellente 
locatlOn355-859S352-6082681-7332 
A DEUX uas porc Latontalne, }y i 
2'.-, chauffe, poêle, frigo. 526-1540 

E M M 
l'A • 115$ (tout compris) 

4' i - $13$ (chauffé eau chaude) 
tournent redécores, immeuble 
propre et tranquille. Faut voir, 
4463 Rosemont, 725-4979 

A LOUER C.D.N. 
l ' i refait, chauffé, poéie-frlgo, 
tranquille, bon servie*. 597-914o 
A MONTREAL-NORD 11.470 Pel-
l*tt«r, 2'.i-2">-4V>. Chauffas* elect., 
locataires. 322-7492, 629-7622 
A MONTREAL-NORD, 4 i, 2e, trois 
peint, Immédiatement. 324-2491 
A MTL-NORD, 4' ï , près Fleury, 
parking, mois gratuit, 620-7544 
A ROSEMONT, 3' i, 4 , i , propres, 
chauffés, eau chaude, seml-meu-
bles ou meubles. 593-8595 
A ST-DENIS 748S. metro, S'A $480, 
mois gratuit. 487-1012, 277-2834. 
A STHENRI, l ' A très propre, $375 
659-2313 
A ST-MICHEL, 4 ' , , choutfoOe 
elect.. Pie IX «t 45e rue. 254-7492 
A VILLE ST-LAURENT 4'A 3'A 
béton. Insonorisés, chauffés, pis­
cln* extérieure, frais peints. 
334-4872 

CÔTE-DES-NEIGES 
r/2-2'/7-3 ,/i-4 ,/i-577-7'/7 

2 4 4 4 6 3 2 $ 
À cinq minutes du mé­
tro par autobus 160-
165. hôpitaux, centre 
d'achats, parc, Univer­
s i té d e M o n t r é a l . 
Poê le , ré l r igéra teur . 
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CRASSUS 
Manges-tu des escargots? 

ANTONINUS 
Non, maitre. 

Crassus rit doucement. 
CRASSUS 

Considères-tu qu'il est moral de manger des 
huitres et immoral de manger des escargots? 

ANTONINUS 
Je... je ne crois pas. 

CRASSUS 
Bien sûr que non ! C'est une question de goût, 

n'est-ce pas? 
ANTONINUS 

Oui, maitre. 
CRASSUS 

Donc, le goût n'a rien avoir avec la morale. 
ANTONINUS 

Non, maitre. 
CRASSUS (à un esclave) 

J'en ai fini. 
Un esclave l'aide à sortir du bassin, tandis qu'un 
autre l'enveloppe complètement dans une grande 
serviette. Crassus, qui ne leur accorde pas la moin­
dre attention, n'a d'yeux que pour Antoninus et con­
tinue de lui parler pendant la scène qu'on vient de 
décrire. 

ANTONINUS 
Oui, maitre. 
Tandis que les deux esclaves sèchent Crassus en le 
frottant doucement à travers la serviette, un troisiè­
me lui poudre les pieds. 

CRASSUS 
Ma robe, Antoninus. 

Antoninus s'approche lentement de son maitre, dé­
plie la robe et la lui tend. On ôte la serviette et on la 
remplace par la robe. 

CRASSUS 
J'ai du goût aussi bien bien pour les huitres 

/ut., nnnr 10f ncrQrflntC 

La scène se poursuit entre Olivier et Curtis. 
Olivier évoque «la grandeur et la majesté de 
Rome, la terreur qu'elle inspire». Et nous com­
prenons que c'est de lui-même qu'il parle. «Son 
pouvoir, comme un colosse, enjambe tout l'uni­
vers connu. Aucune nation ne peut résister à 
Rome. Aucun h o m m e ne peut lui résister. Et en­
core moins... un garçon. Il n 'y a qu 'une seule fa­
çon de traiter avec Rome, Antoninus . C'est de la 
servir. Il faut t 'humil ier devant elle. Il faut ram­
per à ses pieds. Il faut l 'aimer.» 

Nous discutâmes in terminablement ; les cen­
seurs hésitaient, mais finirent par juger la scène 
acceptable si nous remplacions «hui t res et escar­
gots» par «truffeset art ichauts». Le mot «goût» 
les gênait également. Nous tournâmes la scène 
en espérant les convaincre. Ils la visionnèrent et 
demeurèrent inflexibles. Il fallut la supprimer. 

Les scénaristes n 'ont jamais été traités avec 
beaucoup de considération. Lors de mon arrivée 
à Hollywood, les scénaristes devaient rester tou­
te la journée dans leurs alcôves, prisonniers de 
leurs plumes, à écrire toute la journée. Le soir, 
on venait leur demander : «Combien de pages 
avez-vous écrites, aujourd 'hui?» Un scénariste, 
Jerry Wald, s ' inquiétaii pour le gros chien qu'il 
était obligé de laisser chez lu i : il craignait que 
l 'animal ne prît pas assez d'exercice. Il se rappela 
alors que chaque fois que le téléphone sonnait , 
le chien se mettait à bondir comme un fou dans 
l 'appartement. Alors, deux fois pa r jour, Jerry, 
de son minuscule bureau dans les studios, télé­
phonait chez lui et laissait sonner un long mo­
ment, sachant que son chien allait bondir dans 
tous les sens. 

Dans une alcôve voisine, deux scénaristes-es­
claves se livraient eux aussi à leur harassante be­
sogne: les frères Epstein, Julius et Phil, jumeaux 
et joyeux drilles. A Hollywood, les deux frères 
s'étaient acquis une réputat ion d 'amants extra­
ordinaires. Voici c o m m e n t : selon la légende, 
l'un des deux, au lit avec une fille, se rendait à la 
salle de bain après avoir fait l 'amour, puis son 
frère le remplaçait, frais et dispos. Us étonnèrent 
ainsi un grand nombre de femmes. 

Les frères Epstein connaissaient le problème 
qu'avait Jerry Wald avec son chien. L'un des 
deux obtint , je ne sais comment , la clé de l'ap­
partement de Jerry; il s'y introduisit un jour et 
attendit . Lorsque jerry téléphona, comme à son 
habitude, Epstein laissa sonner deux ou trois 
fois, puis décrocha et lança: « O u a h ! Ouah!» 

Stanley Kubrick, Eddie Lewis et moi nous réu­
nîmes pour débattre d'un sujet épineux. Quel 
nom de scénaristes allait-on met t re au générique 
de Spartacus! Sur les textes il y avait à présent 
por té : «Scénario d'Eddie Lewis et Sam Jack­
son.» Trois possibilités s'offraient à nous : 1) 
Laisser les choses en l 'état; Eddy s'y opposa. 2) 
Utiliser le nom d'Eddie tout seul ; Eddie s'y op­
posa violemment. 3) Utiliser le nom d e Sam 
Jackson. Cela était beaucoup plus difficile, car si 
Eddie Lewis était un être en chair et en os, Sam 
Jackson, lui, n'existait pas. Il faudrait forger de 
toutes pièces une histoire à son propos, comme 
l'avaient fait les producteurs pour The Brave 
One, du même Daiton Trumbo. En outre, cela ne 
tromperait personne. Que faire? 

Kubrick trouva la solut ion: 

Eddie et moi échangeâmes un regard horrifié. 
«Mais enfin, Stanley, ça ne te gênerait pas, 

dis-je, de revendiquer, la paternité d 'un scénario 
écrit par quelqu 'un d ' au t re?» 

Il me regarda comme s'il ne comprenait pas de 
quoi je voulais parler. 

« N o n » . 
Il en aurait été enchanté. 
Autant cette histoire de liste noire nous ren­

dait furieux, Eddie et moi, autant le désir de 
Stanley d'utiliser Daiton nous révoltait. Cette 
nuit-là, Eddie et moi trouvâmes la réponse. Le 
lendemain matin, j 'appelai le poste des gardiens 
à l 'entrée d'Uni versai. «Je voudrais donner un 
laissez-passer pour Daiton Trumbo.» Fini la 
mascarade! Tous mes amis me dirent que j 'étais 
idiot ; je risquais de gâcher ma carrière. Le ris­
que, il est vrai, était énorme. Tout d 'abord, per­
sonne ne me crut. Mais Daiton T rumbo , lui, 
pour la première fois depuis dix ans , pénétrai t 
dans les locaux d 'une compagnie cinématogra­
ph ique : «Merci de m'avoir rendu mon n o m » , 
me dit-il. La liste noire était brisée. 

Ot to Preminger m'appela depuis New York : 
Trumbo travaillait sur Spartacus au lieu de tra­
vailler sur Exodus, son projet, et cela le contra­
riait fort. Il se montra également stupéfait que 
j 'uti l ise ouvertement le nom d e Daiton Trumbo . 

Peu de temps après, au cours d 'une conférence 
de presse, il annonça que Daiton T r u m b o serait 
le scénariste d'Exodus. 

Je ne songeais pas à jouer les héros en ba­
fouant ainsi la liste noire, et ce n'est qu 'après 
que je mesurai l ' importance d e ce geste impulsif. 
Je trouvais s implement injuste que quelqu 'un 
pût s 'attribuer la paternité du travail d 'un autre . 

Et pourtant , Stanley Kubrick est le meilleur 
réalisateur avec qui j ' a ie jamais travaillé. C'est 
un réalisateur brillant. Un réalisateur bri l lant , 
c'est celui qui procède aux bons choix. William 
Wy 1er en est le parfait exemple. Dans Histoire de 
détective, il ne me disait jamais quoi faire. Il se 
contentai t de me jeter un regard en biais en di­
sant : «Refais-le.» 11 savait ensuite ce qui était 
bon, quelle prise choisir. • 

Mon histoire avec Stanley est une histoire 
étrange. Je crois que jamais je n'ai au tan t aidé un 
réalisateur à démarrer dans le métier. Harris-
Kubrick avaient leurs bureaux dans mon im­
meuble. Out re Spartacus et Les sentiers de la gloi­
re, la Bryna signa avec lui un contrat pour trois 
films. 

Le premier projet que Stanley nous soumit 
était un scénario qu'il avait lui-même écrit, / Sto­
le 16 Million Dollars (J'ai volé 16 millions de dol­
lars); le scénario était basé sur l 'histoire de Wil­
lie Sut ton, le célèbre voleur d e banques, qui à la 
quest ion: «Pourquoi volez-vous les banques?» 
avait r épondu : «Parce que c'est là qu'il y a l'ar­
gent. » Je trouvai le scénario plat et dis à Stanley 
que je ne voulais pas le tourner . Il haussa les 
épaules. «J 'aurai Gary Gran t .» Depuis lors, per­
sonne n'a plus entendu parlé de ce scénario. 

À l 'automne de 1959, tandis que Spartacus 
était au montage , je fis un autre film, Strangers 
When We Meet (Liaisons secrètes). Le film était 
réalisé par Richard Quine , un réalisateur de 
grand talent, qui avait a lors une liaison avec 
Kim Novak. Je Dremier rôle féminin. Un matin. 

nous allâmes tourner une scène sur la plage; vi­
siblement, Kim et Richard en avaient parlé 
avant de venir, et Kim était tout excitée d 'une 
idée qu'elle avait eue. ('écoutai Kim me faire 
part de sa proposition, puis lui expliquai pour­
quoi il était impossible de tourner la scène telle 
qu'elle la voyait. Elle se tourna vers Richard, qui 
lui répondit : «Tu sais, Kim, il a raison.» 

Kim devint folle de rage. Elle déchira les pages 
du scénario, se mit à hurler, à proférer des sons 
inintelligibles. Il fut impossible de tourner avec 
elle ce jour-là. Le lendemain, nous tournâmes la 
scène telle qu'elle était prévue dans le scénario. 

l'ai bien a imé travailler avec Kim Novak, mais 
je regrette qu'elle ait finalement convaincu Ri­
chard de modifier le dénouement. Dans le livre, 
il existait une scène très forte: après la fin de 
notre histoire d 'amour. Walter Matthau. qui 
jouait le rôle du méchant, vient la chercher en 
voiture, et elle décide de tout jeter par-dessus 
bord et de partir avec lui. La vie continue. Au 
lieu de cela, elle préféra le traiter avec mépris, 
relever le col de son imperméable et s'éloigner à 
la manière de Charlie Chaplin. Je ne pensais pas 
que ce fût la meilleure façon de conclure le film, 
mais c'est le risque lorsque l'on travaille avec 
quelqu'un qui a une aventure amoureuse avec le 
réalisateur. 

Nous visionnâmes le premier montage de 
Spartacus de Kubrick. Tout le monde était mé­
content . Daiton écrivit une critique détaillée. 

Il passait au crible le travail du réalisateur, les 
changements apportés aux dialogues et aux scè­
nes, ainsi que le travail des acteurs. Son mémoi­
re faisait plus de quatre-vingt pages, qu'il avait 
lui-même tapées à la machine, et se divisait en 
deux parties: «Les deux points de vue opposés 
sur Spartacus», et « Étude scène par scène». C'est 
la plus brillante analyse sur la réalisation d'un 
film que j 'a ie jamais lue. Tout réalisateur se de­
vrait de l'étudier. Après l'avoir lue, j 'espère que 
Kubrick a eu honte d'avoir seulement songé à se 
faire passer pour le scénariste. Il fallait à présent 
revoir l 'ensemble du film et tourner un certain 
nombre de scènes. 

Il fallait qu'Uni versai nous verse plus d'argent 
encore, car nous n'avions obtenu de rallonge 
que pour les scènes de la bataille. Dans le pre­
mier scénario, la bataille n'était que suggérée: 
on assistait aux préparatifs, puis il y avait un rac­
courci et on en voyait le sanglant dénouement . 
Mais désormais, il nous paraissait évident qu'il 
fallait voir cette bataille. Stanley partit donc la 
tourner en Espagne: nous avions obtenu l'aide 
du gouvernement espagnol qui nous prêtait son 
armée pour figurer les légions romaines. Quant 
aux nouvelles scènes à tourner, il faudrait atten­
dre son retour d'Europe. 

a suivre 

© 1988. Kirk Douglas. 
© 1989, Presses de la Renaissance, 

pour la traduction française. 
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Atlantis est fin prête à lancer la sonde Galileo vers Jupiter 
( W ' ( ' l . \ WIK \l. Horidc 

• Ap res un repor t de c inq jours 
du u lu défai l lance d ' un o rd ina ­
teur d 'A i lan t i s . le compte à re­
bours en vue d u lancement de la 
nave t te à m id i 57 a u j o u r d ' h u i 
avec sa sonde planétaire G a l i l e o 
se déroula i t h ie r dans les mei l leu­
res cond i t ions . 

« A t lan t is est prête à par t i r , a 
af f i rme R ichard T r u l y , admin is­
trateur de la N A S A . Nous avons 
bon espoir concernan t le temps, 
et si besoin était, i l nous reste e n ­
core de nombreux créneaux de 
t i r . » 

Le depart d 'A t lan t i s . d ' abo rd 
prévu pou r jeud i de rn ie r , avai t 
été reporté par précaut ion après 
une anomal ie inexp l iquée déce-
lee dans un o rd ina teur responsa­
ble de l 'un des moteurs de la na­
vette. « L ' o r d i n a t e u r d u moteu r 
numéro 2 a été changé et tous les 
tests ont conf i rmé son bon fonc­

t i o n n e m e n t » . a i n d i q u e B o b 
S ieck , d i rec teur de lancement à 
C a p Canavera l . 

Les prév is ions météoro log iques 
s 'annoncent satisfaisantes. « I l n 'y 
a que 20 p. cent de chances d 'êt re 
gêné par d u mauvais temps, com­
me des averses accompagnées de 
v e n t » , a précisé le cap i ta ine T o m 
St ranger , responsable d e la météo 
au C a p . 

La N A S A ne disposai t en effet 
que de 26 minutes p o u r lancer 
A t lan t i s a u cours de la j ou rnée , 
après q u o i , le t i r devra i t être re­
t a r d é d e 24 h e u r e s . O u t r e le 
temps et les éventuel les défa i l lan­
ces techniques de de rn iè re m i n u ­
te, les responsables de la N A S A 
n ' é c a r t a i e n t pas la p o s s i b i l i t é 
d ' une incurs ion dans le pér imèt re 
de sécur i té. 

Plusieurs g roupements an t inu ­
cléaires on t en effet j u r é de tout 
faire p o u r empêcher le lancement 
de la navette et de G a l i l e o , en ra i ­
son des dangers inhérents a u gé­
nérateur nucléai re q u i a l imente 
cette sonde. U n a v i o n p r i vé v o ­

lant dans l'espace aér ien de C a p 
Canave ra l , comme cela est surve­
n u par le passe, suff i rai t à faire ra­
ter le c réneau de t i r . 

H i e r , une c o u r d 'appel a rejeté 
un effort de dern iè re heure de 
trois organismes écologistes p o u r 
s topper le lancement d 'A t lan t i s . 
Leur tentat ive avai t déjà été re­
poussée une première fo is la se­
maine dern iè re par un juge fédé­
ra l . 

je remy R i f k i n , président de la 
Foundation on Economie Trends* 
l 'un des t ro is groupements , a dé­
p loré que la c o u r d 'appel n'ait pas 
v o u l u leur d o n n e r ga in de cause. 
« Le juge a admis que nous av ions 
s o u l e v é d e sér ieuses q u e s t i o n s 
concernan t les r isques d ' u n tel 
lancement , mais i l a jugé que la 
N A S A avai t pr is les précaut ions 
v o u l u e s » , a-t-il d i t . 

Ga l i l eo est effet mun i de deux 
géné ra teu rs t he rmo-é lec t r i ques 
radio- isotopiques de I24 l iv res, 
don t chacun est chargé de 24 l i ­
vres de p l u t o n i u m 238, mais la 
N A S A sout ient que ces généra-

"Vivre et penser la 
communication organisationnelle" 

Matinée de l'ARCQ* 

Association de la recherche en communication du Québec 

MERCRED118 OCTOBRE 
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l eurs su rv i v ra ien t a un desastre 
d e l 'envergure de ce lu i de C h a l ­
lenger . 

U n p rog ramme de tests de $50 
m i l l i ons effectué à la suite de cet­
te catastrophe a permis de c o n ­
c lu re , a f f i rme la N A S A , que les 
r isques d 'une fu i te de p l u t o n i u m 
consécut ive à un acc ident surve­
nan t lo rs d u lancement étaient 
d ' u n su r 2 700. et d ' u n sur 2 m i l ­
l i ons lors d ' u n e rentrée forcée 
dans l 'a tmosphère. 

L 'équipage d 'A t lan t i s est com­
posé d e D o n a l d Wi l l i ams , com­
mandan t , M i c h a e l M c C u l l e y , co­
p i lo te . F r a n k l i n C h a n g - D i a z , E l ­
l en Baker et S h a n n o n L u c i d , tous 
t ro is spécial istes de miss ion. 

L 'objet de cette s ix ième miss ion 
d ' a p r è s - C h a l l e n g e r est d e d é ­

p l o y e r la sonde G a l i l e o , le vais­
seau in terp lanéta i re le p lus per­
fec t ionne à jamais a v o i r été cons­
t ru i t , q u i . p renant la re lève des 
sondes V o y a g e r , i ra é tud ie r Jup i ­
ter et ses 16 lunes d u r a n t u n voya ­
ge o rb i ta l de 22 mois q u i pour ra i t 
f o u r n i r des i n d i c e s i n c r o y a b l e ­
ment p réc ieux sur l ' o r ig ine d y 
système sola i re. L e n n a r d F isk . e n 
charge des expér iences sc ient i f i ­
ques à la N A S A , a résumé ainsi la 
d i f fé rence ent re V o y a g e r et G a l i ­
leo: 

« A v e c les m iss ions V o y a g e r , 
nous su iv ions une au to rou te qu i 
t raversai t une v i l le q u ' i l nous fal­
lai t observer très v i te et d o n t cer­
tains des sites étaient encore très 
l o i n de nous. A v e c G a l i l e o , nous 
a l lons p o u v o i r qu i t t e r l 'autoroute 

et emprun te r des routes secondai­
res qu i nous permet t ront d'obser­
ver tous les sites de l u p i t e r . » 

S i tout se dérou le se lon les pré­
v is ions, la sonde sera targuée à 
19 h 19 c e s o i r , c 'es t -à -d i re s i x 
heures 22 minutes après le lance­
ment d ' A t lant is. 

G a l i l e o se placera e n orb i te de 
lup i ter le 7 décembre 1995 et y 
demeurera 22 mois, duran t les­
quels il r enve r ra à la T e r r e de* 
photograph ies de 20 à mi l le fois 
plus c la i rs que cel les, pour tant 
spectaculaires, qu 'ava i t renvoyées 
V o y a g e r . 

Le re tour sur T e r r e de l 'équipa­
ge est p r é v u p o u r d imanche à la 
base d ' E d w a r d s , en C a l i f o r n i e , 
après un v o l de 5 jou rs , 2 h ires 
et 45 minutes. 

L'ouragan Jerry fait deux morts 
au Texas et s'évanouit en Louisiane 
D'après UPI et AFP 

GALVESTON. Texas 

• D e u x personnes — un membre de la ga rde côt ière 
âgé de 26 ans et sa peti te f i l le de 4 ans — on t pér i 
sous l'effet d u passage, d imanche , de l 'ouragan le r ry 
su r la côte d u T e x a s , o ù la tempête a fait pa r a i l leurs 
p o u r que lque $10 m i l l i ons de dommages avant de 
pou rsu i v re sa course vers l ' in tér ieur . 

O n cro i t savo i r que le père et sa f i l le se t rouva ien t 
dans l 'un des quat re véhicu les qu i o n t été balayes 
au-dessus de la d igue de G a l v e s t o n , cons t ru i te à la 
sui te d ' un ou ragan q u i , en 1900, ava i t tué 6 000 
personnes. 

G a l v e s t o n , une v i l l e de 62 000 habi tants , était 
presque en t iè rement p r ivée d 'é lectr icé d i m a n c h e 
so i r , et h ie r , le couran t n 'avai t pas enco re été rétabl i 
dans 12 500 demeures. 

Le couvre- feu y avai t été décrété à par t i r de l1 

heures d imanche soi r , mais en dépi t de quelques ac­
tes de pi l lage épars, la po l ice n'a pas s ignalé d ' i nc i ­
dents graves. 

Déclassé d imanche so i r au rang de tempête t rop i ­
cale — ses vents n'étant p lus que de 72 knVh — ler­
r y , accompagné de plu ies d i l uv iennes , a b i fu rqué 
vers le n o r d et f ranch i l'est d u Texas , pu is le n o r d de 
la Lous iane. H i e r , i l a été ramené au rang de simple 
dépress ion t rop ica le lors d e son passage au-dessus 
d u sud-ouest de l 'Arkansas, o ù i l a p rovoqué de 
n o m b r e u x orages, avant de se d i r i ge r vers la val lée 
d u Miss iss ippi . 

Même classé ouragan , 1er ry n'avait jamais dépassé 
la force I , a lors que l 'ouragan H u g o , q u i a dévasté la 
C a r o l i n e d u S u d le mois de rn ie r , était classé force 4. 

Je r ry , qu i ava i t p r is naissance vend red i sous for­
me de tempête t ropicale dans le sud d u gol fe d u 
M e x i q u e , a pr is le statut d 'ou ragan d imanche , lors­
que ses vents at te ign i rent 130 k m h. I l s'agit de lu 
10e tempête of f ic ie l lement nommée à sévi r cette 
saison dans l 'A t lan t ique. 

Quand le cowboy 
fait le tour du Trooper,.. 

; ras 

. . •*.,-.. 

ai 

Trooper XS 5 vitesses 1989 d'Isuzu, 19 603$* 
Transport, préparation et plein d'essence compris. 

C'est à la monture que l'on juge un bon cavalier. 
Pour un temps limité, vous pouvez acheter un Trooper 

XS 1089 d'Isuzu pour seulement 19603$*, transport, 
préparation et plein d'essence compris. De quoi laisser 
les compétiteurs sur place. 

En plus des accessoires de série comme la robuste 
boîte manuelle 5 vitesses avec pont autobloquant, la 
direction assistée et la radio AM/FM stéréo avec lecteur 
de cassettes et 4 haut-parleurs, Passeport vous offre, 
sans frais supplémentaires, un ensemble facultatif 

d'une valeur de 840$ comprenant des marchepieds, 
un porte-bagages et une housse d'aire de chargement. 

Pour les mordus de pick-up, Passeport offre le Pickup 
d'Isuzu 89 à 11815$* seulement, transport, préparation, 
plein d'essence et revêtement plastique protecteur 
(moulé) de caisse compris. De plus, le crédit GMAC est 
disponible. 

Alors, pour un 4 roues motrices ou un pick-up, passez 
chez votre concessionnaire Passeport. Il vous montrera 
ses pur-sang. 

•Prix de détail suggéré par le fabricant. Taxe et immatriculation 
en sus. Le concessionnaire peut vendre pour moin$. Pour 
tous les détails, voyez votre concessionnaire Passeport ou 
téléphonez, sans frais, au 1800 263-1999. 

PASSEPORT 
AUTOMOBILES INTERNATIONALES 

m 

Passeport Décarie 
5400. boul. Décarie 
Montréal, Québec 
H3X 3J1 
Tél.: (514) 483-5555 

Passeport Hochelaga 
4500. rue Hochelaga 
Montréal, Québec 
HIV 3N8 
Tél.: (514) 251-1552 

Passeport Laprairle 
1055. boul. St-Elizabeth 
La Prairie, Québec 
J5R1W9 
Tél.: (514) 659-8994 

Passeport Laval 
1615, boul. St-Martin Est 
Duvernay, Ville de Laval, Québec 
H7G 4R4 
Tél.: (514) 385-9191 

Passeport Terrebonne 
705, boul. des Seigneurs 
Terrebonne, Québec 
J6W 1T5 
Tél.: (514) 964-1374 

Passeport Sherbrooke 
4880. boul. Bourque 
CP. 238 
Rock Forest, Québec 
JIN 1A7 
Tél.: (819) 823-1400 

Passeport Blainvllle 
249, boul. Seigneurie Ouest 
Blainville. Québec 
J7E 4H6 
Tél.: (514) 437-6317 

Passeport Sorel-Tracy, 
7025, avenue Plaza Tracy 
Tracy, Québec 
J3R 4X9 
Tél.: (514) 746-1227 
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